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1 Introduction 
1.1 Contexte 
À la rentrée scolaire, l’enseignant effectue un travail important au niveau de la gestion de 
classe. Il pose un cadre constitué de règles à respecter pour faciliter le « vivre et apprendre 
ensemble » et pour créer une atmosphère de travail favorable aux apprentissages. Au cours de 
ma formation, je me suis beaucoup intéressée à la manière dont les règles sont élaborées, 
discutées et comprises dans une classe ainsi que les différentes représentations que se font les 
élèves des règles de vie. J’ai beaucoup réfléchi au cadre disciplinaire que l’enseignant met en 
place dans sa classe. Comment l’enseignant assoit son autorité face aux élèves ? Y a-t-il un 
risque de tomber dans un certain « dressage » des élèves ? Comment, justement, ne pas 
« dresser » les élèves mais les amener à réfléchir sur les règles de vie de la classe et à 
participer à leur élaboration pour qu’ils aient une chance d’en saisir le sens ? Ces questions 
m’ont aiguillée vers mon projet de recherche. 
Je suis convaincue que si l’enseignant ne passe pas son temps à faire la discipline en restant 
cantonné dans l’idée qu’il est le seul à faire respecter les règles de vie mais que, au contraire, 
il choisit de partager ce pouvoir avec ses élèves, des bénéfices tels que le gain de temps ou 
une atmosphère propice aux apprentissages agiront sur l’ensemble du groupe-classe. Si 
l'enseignant poursuit l'idée de rendre les élèves en partie responsables du fonctionnement de la 
classe, il me semble alors primordial de prévoir un moment dans la semaine pour que les 
élèves puissent parler et même débattre sur la question des règles afin de les comprendre, de 
les discuter et, au besoin, de les faire évoluer. 
Ces considérations m'amènent à exprimer le souhait de créer, grâce au conseil que je mettrai 
en place, un lieu de parole pour formuler, reformuler, expliquer ce qu'on a compris ou non, 
dire ce que l'on pense ou ressent, poser des questions et recevoir des réponses, confronter sa 
propre compréhension d'une règle ou d'un aspect d'une règle à celles des autres. Je suis 
consciente que pratiquer le conseil dans le but de réguler le fonctionnement interne d'une 
classe n'est pas chose innovante car nombreux sont les enseignants qui se lancent dans une 
telle entreprise mais, pour que ma recherche prenne une couleur singulière, je compte me 
concentrer sur une pratique du conseil ciblant l’élaboration commune des règles de vie de la 
classe avec l'objectif que les élèves en comprennent mieux le sens.  
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Au final, une évolution des représentations des élèves quant à la signification desdites règles 
sera possiblement observable. 
1.2 Mon rapport aux règles de vie 
1.2.1 C’est l’écolière qui parle 
Durant  ma scolarité, je n’ai pas souvenir d’avoir été beaucoup sollicitée pour prendre part 
aux règles de vie nécessaires à la vie commune dans la classe. Je n’ai même pas l’impression 
d’avoir participé à des discussions à ce sujet. L’image qu’il me reste, ce sont des règles 
imposées qui ne se discutent pas et qui ne sont pas remises en question. Je ne suis pas en train 
de dire que les règles étaient injustes et que j’ai été contrainte de me plier à un règlement 
sévère. Cependant, je souhaite témoigner de mon manque de réflexion quant à une question 
actuellement centrale dans la pratique enseignante et dans notre société : « Comment vivre 
ensemble ? Comment faire pour qu’un groupe d’individus de milieux totalement différents 
coexistent dans un lieu commun ? Et quelle est l’implication personnelle de chacun pour 
poursuivre ce projet ?» 
Avec le recul, j’aurais apprécié de bénéficier d’un moment comme le conseil de classe pour 
aborder des thèmes liés au vivre ensemble ou pour discuter du fonctionnement de la classe et 
des rôles des élèves et de l’enseignant. Je n’ai pas eu de grandes difficultés scolaires mais je 
regrette d’avoir, avant tout, appris par cœur des savoirs que l’on me présentait pour les 
« recracher » lors des tests. Il en va de même pour les règles, je les ai respectées ou enfreintes 
mais aucun enseignant ne m’a amenée à m’interroger sur leur sens, leur raison d’être. Une 
fois qu’il n’y a plus personne pour imposer des règles, que se passe-t-il ?  
Je crois qu’il est primordial de donner du sens à sa vie et je crois qu’une des missions des 
enseignants est de donner du sens aux apprentissages pour que les élèves puissent entrer dans 
les tâches. Les règles de vie de la classe ne cachent-elles pas, elles aussi, un apprentissage ? Si 
la réponse est oui, alors l’enseignant doit amener ses élèves à réfléchir sur l’existence de 
règles communes pour qu’ils en saisissent le sens et pour qu’ils puissent se construire un 
rapport aux règles et aux lois sur lequel se baser une fois devenus des citoyens adultes.  
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1.2.2 C’est la stagiaire qui parle 
Ainsi, pour revenir à mon thème de mémoire, j'ai souvent observé des élèves qui ne se sentent 
absolument pas concernés par les règles de la classe ou qui ne comprennent pas ce que 
signifient certaines règles et qui les subissent au lieu d'en saisir le sens. Je me pose, dès lors, 
la question de savoir comment donner du sens aux règles de vie de classe aux yeux des 
élèves? Et comment inclure tous les élèves dans un projet d'élaboration commune et de 
compréhension du sens des règles? 
Mon projet n'a pas la prétention de résoudre tous les problèmes de compréhension quant aux 
règles instituées dans une classe mais peut-être, contribuera-t-il à développer quelques 
stratégies pour amener les élèves et l'enseignant à dépasser l'implicite. 
1.3 Motivations et lien avec ma formation professionnelle 
1.3.1 Elaborer un outil pédagogique 
Au travers de mon travail de mémoire, je souhaite concevoir de manière rigoureuse et précise 
(en m’appuyant sur mes propres expériences et sur la littérature) un outil pédagogique que je 
puisse réinvestir dans mon enseignement. L’idée de concevoir moi-même un dispositif de 
conseil de classe et de le mettre en pratique en vue d’évaluer dans quelle mesure il a un effet 
sur les représentations des élèves me motive énormément. À la fin de mon travail, j’espère 
que j’aurai acquis une certaine maîtrise de la pratique du conseil et que j’aurai développé des 
idées d’améliorations si je le mets en place dans ma future classe. 
Avant de débuter ma recherche, j’ai fait l’hypothèse que mesurer une évolution des 
représentations des élèves par rapport aux règles de vie, par le biais d’un pré-test et d’un post-
test, me permettrait de voir en quoi l’utilisation du conseil pour travailler les règles de vie de 
la classe peut amorcer un changement dans les représentations initiales des élèves. L’idéal 
poursuivi étant d’amener les élèves à réfléchir à la question des règles de vie de la classe afin 
de développer, sur le long terme, leur autonomie, leur sens de la responsabilité et leur esprit 
critique. 
1.3.2 Rendre l’élève actif 
Au travers de mon mémoire, je souhaite interroger les représentations des élèves afin d’en 
savoir davantage sur la manière dont ils comprennent les règles mises en place au sein de la 
classe et si elles ont du sens pour eux.  
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Voici, spontanément, des questions que je me pose liées à ces représentations : « Certains 
élèves s’imaginent-ils que les règles ne sont là que pour les embêter ? D’autres perçoivent-ils 
les règles comme une aide pour vivre ensemble ? Les élèves ont-ils l’impression qu’ils ont un 
rôle à jouer par rapport aux règles de vie ? » La compréhension des élèves est un concept 
qui me passionne depuis le début de ma formation et ce dernier englobe l'ensemble de 
mon travail. 
Comme déjà dit, instaurer un cadre au sein d'une classe afin de maintenir une atmosphère de 
travail et de vie collective adéquate semble tout à fait nécessaire. Cependant, la façon dont 
l'enseignant s'y prend pour mener ce projet à bien est un vaste domaine de réflexion. 
Brièvement dit, les pratiques actuelles tendent à mettre l'élève à contribution des décisions 
prises au sein de la classe afin de le responsabiliser avec le projet, à long terme, qu'il devienne 
un citoyen actif et responsable. Personnellement, je trouve cette visée respectable et pertinente 
et, si j’ai acquis des outils me permettant de travailler dans ce sens avec mes futurs élèves, 
cela ne m’empêche pas de me poser de nombreuses questions à ce sujet. « Comment faire 
pour que le monde scolaire ait du sens aux yeux des élèves ? Comment les amener à 
comprendre ce que l’enseignant attend d’eux ? Comment guider les élèves afin qu’ils 
perçoivent le sens des règles de vie de la classe ? » 
Ainsi, donner du sens aux activités, faire en sorte que l'élève comprenne ce qui est attendu de 
lui de manière explicite sont des buts depuis longtemps poursuivis et qui, aujourd'hui, sont au 
centre de la pédagogie. La pédagogie de Freinet (1896-1966) d'où découle différents courants 
pédagogiques tels que la pédagogie coopérative, active ou participative et la pédagogie 
institutionnelle de Fernand Oury (1920-1998) sont aujourd’hui encore des références; ces 
dernières visent à rendre les élèves davantage responsables par rapport au développement de 
leurs compétences sociales et cognitives. 
1.3.3 Lien avec ma formation professionnelle 
En feuilletant le code de déontologie des enseignants rédigé par le SER (2012), je suis tombée 
sur un passage lié aux droits fondamentaux de l’enfant: “(L’enseignant) travaille à sa 
socialisation, à son intégration au sein de la classe et associe les élèves à l’élaboration des 
règles nécessaires à la vie commune” (p.6). Je trouve stimulant que cette idée de co-
élaboration ou devrais-je dire de collaboration avec les élèves soit encouragée de la sorte.  
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En effet, je serai moi-même confrontée à cette problématique dès mon premier jour en tant 
qu'enseignante novice : « Quelles sont les règles que je dois imposer ? Lesquelles sont 
négociables ? Comment faire participer les élèves à l’élaboration de règles ? ». Voilà donc 
d’où vient mon intérêt à tester l'outil pédagogique qu’est le conseil de classe, à en analyser la 
mise en pratique et à vérifier la pertinence de son emploi. Différents modules suivis au cours 
de ma formation, notamment le BP118 (Gestion de la classe. Mettre en place un cadre de 
travail approprié) m’ont montré à quel point la gestion de classe est un pilier fondateur de 
toute pratique enseignante. Ainsi, développer une pratique du conseil de classe par le biais de 
ce mémoire, est pour moi l'occasion d'avoir un outil de plus dans ma boîte « gestion de 
classe »; un outil que j’aurai moi-même construit, testé sur le terrain puis analysé afin de 
porter un regard critique sur son utilisation. 
1.4 Avertissement au lecteur 
Le conseil de classe que j’ai mis en pratique pour tenter de répondre à ma problématique 
constitue une part importante de mon mémoire. Etant donné que cette pratique a été biaisée 
par un nombre importants de facteurs, j’ai décidé de consacrer un chapitre afin d’expliciter les 
problèmes que j’ai rencontrés.  
Je considère ce chapitre comme une partie très intéressante de mon mémoire puisqu’elle rend 
compte des difficultés et des biais que j’ai concrètement vécus. Si un professionnel de 
l’éducation est intéressé à instaurer un conseil de classe, il trouvera peut-être quelques pistes 
d’action et de réflexion dans le chapitre « Retours sur la pratique du conseil ». 
2 Problématique 
Mon travail porte principalement sur le concept de règles de vie, sur le conseil de classe et 
sur le concept de représentation. Les nouvelles prescriptions du plan d’études romand 
complèteront mon cadre théorique. Si le conseil de classe est pratiqué par certains enseignants 
actuellement, les pratiques sont très hétéroclites suivant les objectifs visés par le praticien et 
les raisons qui l’ont amené à se lancer dans cette aventure. La littérature est abondante à ce 
sujet et les sous-questions de recherche présentées ci-après m’ont permis de cadrer mes choix 
théoriques.  
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Je fais l'hypothèse que la capacité qu'ont les élèves, comme les adultes d'ailleurs, à se 
représenter les choses de la vie jouera un rôle important lors des discussions menées dans le 
conseil et en rapport avec les règles de vie. En effet, les élèves exprimeront leurs idées, 
lesquelles seront indéniablement accompagnées de leurs propres représentations. Mon objectif 
n'est pas de formater les élèves à une nouvelle manière de penser mais bien de voir si, en 
pratiquant le conseil de classe pour élaborer et discuter des règles de vie, leurs représentations 
amorcent une évolution. 
2.1 Question de recherche et sous-questions 
« Dans quelles mesures la pratique du conseil de classe influence-t-elle les représentations 
des élèves de 3ème H concernant les règles de vie de la classe ? » 
Au travers de ma recherche je souhaite mesurer si une évolution a lieu entre les 
représentations initiales que les élèves ont des règles de vie de la classe, avant que 
l’enseignant n’effectue un travail avec le groupe visant à expliquer et à s’approprier ces 
dernières, et leur représentations finales, suite au travail effectué sur les règles par le biais du 
conseil de classe. Par règles de vie de la classe, il faut comprendre « les règles sociales » 
lesquelles représentent d’après Méard (2010) une base permettant aux différentes personnes 
de la classe de vivre ensemble. La mise en pratique du conseil durant quatre mois devrait me 
permettre de vérifier dans quelles mesures il peut y avoir ou non un effet sur les 
représentations des élèves en ce qui concerne les règles de vie de la classe. Il s'agira, donc 
d'évaluer la nature de cette évolution. 
Précisions de la problématique par des sous-questions 
« Quelles représentations les élèves ont-ils des règles de vie de la classe ? Quelle en est leur 
définition ? Dans quelle mesure considèrent-ils les règles de vie comme utiles? Qui décide de 
ces règles ? » 
Pour reprendre ce que j’ai exposé dans l’introduction, les élèves ont tous un vécu personnel et 
des représentations différentes par rapport aux règles. Ces questions servent donc à réunir des 
informations en rapport avec l’histoire de chaque élève concernant les règles. Elles ont dirigé 
mes recherches théoriques vers les règles de vie, les notions de loi et de pouvoir, le rôle des 
enseignants et la participation des élèves et le concept de représentation.  
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« Quelles représentations les élèves ont-ils du conseil de classe ? Quels liens font-ils entre le 
conseil et les règles de vie ? Le conseil a-t-il permis une évolution des représentations 
initiales des élèves sur les règles de vie ? » 
Pour ces questions, il s’agira de voir si le conseil a permis d’uniformiser les représentions des 
élèves par rapport aux règles ou si, au contraire, les conceptions restent très divergentes. Dans 
tous les cas, il sera pertinent de mesurer l’écart entre les deux tests et d’étudier les liens que 
les élèves font entre la pratique du conseil et leur représentation de  la règle. Ces sous-
questions ont dirigé mes recherches théoriques concernant le conseil de classe. 
3 Apports théoriques 
3.1 Les règles de vie 
3.1.1 Précision du terme « règle » 
Introduction 
Le monde scolaire est régi par un grand nombre de règles et de règlements. Dans ce sens,  
l’école peut être comparée à une petite société dans laquelle de nombreux individus doivent 
apprendre, collaborer ou encore vivre ensemble ; pour ce faire, les règles servent de référence 
afin que les apprentissages puissent avoir lieu, que les intérêts et le bien-être de chacun soient 
respectés et pour éviter que l’arbitraire ne vienne y semer le chaos. 
On peut distinguer les règles dites « disciplinaires » qui existent pour permettre aux élèves 
d’entrer dans les apprentissages, les règles « institutionnelles » qui concernent, entre autres, 
les oublis ou les retards et, finalement les règles « sociales » qui permettent aux acteurs 
présents dans la classe de vivre ensemble (Méard, 2010). Archambault & Chouinard (2009) 
définissent les règles comme « des principes organisateurs du comportement » (p.75). Ces 
dernières existent pour faciliter le travail que les élèves doivent effectuer afin d’adopter un 
comportement adéquat en classe et pour qu’ils comprennent les raisons de ces comportements 
attendus. Truchot (2001) propose la perspective suivante « pouvoir vivre ensemble suppose le 
consentement à des règles qui régissent les rapports entre les membres d'une collectivité 
donnée. […] La fonction sociale de l'école est alors déterminante dans l’apprentissage des 
règles et des normes indispensables pour vivre en société » (p.95-96).  
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Les règles et les normes seraient donc nécessaires pour vivre en communauté et, si l'on 
accepte l'hypothèse que la classe elle-même représente une société miniature, alors il y a tout 
lieu de dire que certaines règles sont à établir au sein du groupe-classe d’où l’appellation plus 
précise de règles de vie de la classe. 
Richoz (2009) distingue les « règles essentielles » qui ne sont pas négociables des « règles 
pratiques » qui peuvent être discutées et élaborées collectivement puisque « ce sont les règles 
du fonctionnement concret de la classe » (p.112). Ces règles «essentielles » sont reliées à la 
notion de loi et nous y reviendrons plus loin. 
L’intériorisation de la règle 
Précisons que si les enfants savent quelles sont les règles d’usage en famille ou dans d’autres 
activités extérieures à l’école, ils ne sont pas nécessairement au courant des règles liées au 
monde scolaire (Caron, 2012). L’enseignant, lui, connaît les règles du monde scolaire et 
Caron (2012) nous rappelle que « l’enjeu de la formation des élèves consistera à les aider à 
intégrer ces règles pour qu’elles deviennent leurs » (p.90). 
Méard (2010) complète en considérant les savoirs relatifs à la socialisation comme « des 
savoirs à part entière qu’il faut programmer, didactiser » (p.27). De plus, il s’appuie sur le 
concept d’intériorisation des règles proposé par Vygotski (1997) selon lequel l’enseignant 
explicite les règles aux élèves et ces derniers, pour apprendre ces règles, doivent dans un 
premier temps les intérioriser pour se les « auto-adresser » par la suite (Méard, 2010). Moner 
(2010) questionne la manière dont est facilitée ce phénomène d’intériorisation des règles par 
les élèves et nous explique que ces derniers ont besoin de percevoir du sens dans les règles ; 
un sens qui existe grâce au lien entre l’action immédiate de l’élève et l’objectif qu’il cherche à 
atteindre. Méard, Bertone et Flavier (2010) s’appuient sur les travaux de Vygotski et 
expliquent que : 
L’intériorisation des signes par l’acteur est liée au sens que celui-ci leur attribue, et 
notamment aux rapports qu’il construit entre les actions prescrites au travers des règles 
et un ou plusieurs motifs à court terme, eux-mêmes mis en rapport à un ou des motifs à 
long terme. (p.1)  
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Les mêmes auteurs se basent sur le modèle de Vygotski et décrivent quatre actions de ce 
processus : 
• Les actions anomiques (spontanées, réalisées indépendamment des règles prescrites). 
• Les actions hétéronomes (nécessitant le contrôle et le rappel des règles par 
l’enseignant). 
• Les actions autorégulées (réalisées par l’élève sans le contrôle de l’enseignant). 
• Les actions autonomes (réalisées par l’élève sans le contrôle de l’enseignant et à sa 
propre initiative). (pp.1-2) 
Retenons que la présence de sens est importante dans la construction du rapport de l’élève aux 
règles. 
La règle qui structure  
Maheu (2012) nous rappelle que les règles collectives sont certes indispensables à la vie en 
communauté mais la transgression de la règle est tout aussi nécessaire car elle participe à la 
construction de l’individu. De plus, Richoz (2009) indique que « les règles permettent 
également aux élèves de se structurer par la confrontation avec des adultes qui se positionnent 
clairement » (p.207). 
La règle qui sécurise 
Richoz (2009) énonce que la fonction première des règles n’est pas de contraindre les élèves à 
obéir mais davantage à rendre l’enseignement possible. Il ajoute comme  deuxième fonction 
l’apport de la sécurité au sein de la classe. En effet, si l’apprenant sait qu’il existe des règles 
claires à ne pas dépasser et dont le maître se porte garant alors il sera rassuré et travaillera 
plus efficacement que s’il se sent menacé. Maheu (2012) souligne également que l’enseignant 
a le devoir d’imposer sans négociation possible les règles qui assurent la sécurité de la classe. 
3.1.2 La notion de loi 
Introduction 
Maheu (2012) pose que « La loi crée du lien et préserve le groupe. […] Seule la loi permet la 
vie en société. L’absence de lois admises et respectées conduit à la violence et à la mort » 
(p.31). Elle poursuit en disant que la loi est un moyen de médiation qui permet à une personne 
de ne pas succomber au désir de toute-puissance.  
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Elle ajoute que « Garantir la loi en posant des contraintes, ce n’est pas faire acte de violence,  
c’est donner l’occasion au futur citoyen de se positionner de façon plus réaliste et plus 
responsable par rapport à la communauté où il vit » (p.17). 
Distinction entre la règle et la loi 
Nous avons défini plus haut le terme de « règle » et il s’agit ici de distinguer les  règles de la 
loi puisque comme l’indique Maheu (2012) « la loi est générale alors que la  règle est 
particulière » (p.34). De plus, cette auteure considère deux catégories de loi : la loi du plus 
fort (subie ou contestée) et la loi acceptée. Cette dernière est possible si l’individu perçoit du 
sens en regard de la loi. Si le sens est absent, il n’y a pas d’intégration durable possible. 
Richoz (2009) nous dit que « Les règles légales ont à être présentées, expliquées et discutées 
éventuellement avec les élèves, par l’enseignant : mais, de toute manière, la loi ne se fait ni se 
refait, elle s’applique » (p.209). Par contre, il ajoute que les règles décidées collectivement 
diffèrent de par leur statut puisqu’on peut y réfléchir ensemble et choisir de les modifier, en 
votant, par exemple. Il propose ainsi la création dans la classe d’un panneau spécialement 
destiné aux règles collectives et d’un autre pour les règles légales avec des sanctions 
différentes puisque ne pas respecter la loi est plus grave que le non-respect d’une règle. Ce 
même auteur distingue des règles de la classe ce qu’il désigne comme les « lois sacrées ». Ces 
dernières ne peuvent en aucun cas être remises en cause par un tiers puisqu’elles garantissent 
qu’enseignement et apprentissages puissent avoir lieu. 
Imbert (1994) indique que « la loi ne saurait se comprendre comme une fonction imaginaire 
qui viserait la mise en ordre, la mise en conformité d’un groupe, mais plutôt comme une 
fonction symbolique situant chacun dans une relation aux autres marquées à l’ordre d’un lier-
délier-allier » (p.110). Il poursuit « la loi structurante est à distinguer des lois, des règles qui 
visent le rangement des personnes » (p.110). Retenons que la loi est un concept qui se 
construit depuis la petite enfance grâce à l’exercice du respect des règles (Maheu, 2012). 
3.1.3 La notion de pouvoir 
Laplace (2008) explique que lorsqu’un enseignant décide de mettre en place un conseil de 
classe, il donne à l’élève « l’occasion de jouer des rôles de pouvoir, de recherches de sens, de 
discussion et d’affirmation de valeurs, de négociation qui étaient antérieurement 
essentiellement dévolus aux enseignants » (p.32).  
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Ce même auteur explique que certains enseignants « se sentent laxistes lorsqu’ils ménagent 
une place aux enfants et bourreaux lorsqu’ils osent les soumettre à une contrainte » (p.33). Il 
poursuit en disant que « Rien n’empêche l’enseignant d’assumer son autorité, constitutive de 
la relation pédagogique, et d’instaurer dans sa classe un état de droit où la loi est située au-
dessus de son arbitraire personnel » (p.35). 
D’après Imbert (1994), le conseil de classe peut être considéré comme un outil de médiation  
servant à ce que le pouvoir ne soit pas uniquement en possession de l’enseignant. Lahire 
(2001) complète en disant que si les élèves se chargent, par exemple, de la création des règles 
collectives alors ils n’ont plus la possibilité de concéder le pouvoir et le savoir à un seul 
individu. Meirieu (2002) nous rappelle que ce n’est pas parce que l’enseignant renonce à faire 
preuve d’autorité que la classe s’organisera de manière démocratique, comme par magie.  
Comme il le souligne en parlant du pouvoir « il y a toujours un petit chef pour le ramasser » 
(p.33). Finalement Le Gal (2002) nous dit qu’il s’agit de faire clairement comprendre aux 
élèves où leur pouvoir s’arrête. 
3.1.4 Le rôle de l’enseignant autrefois 
Il n’y a pas si longtemps, comme nous le rappelle Laplace (2008), l’enseignant exerçait un 
pouvoir absolu dans la classe. Il était de son droit et de son devoir de prendre toutes les 
décisions, d’établir les règles et de les faire respecter, les élèves, eux, se contentant d’obéir. 
Caron (2012) explique que « Dans ce contexte éducatif qui régnait autant dans les familles 
que dans les classes, il allait de soi que la plupart des élèves arrivaient à l‘école avec une 
notion d’obéissance et d’autocontrôle très bien intégrée » (p.89). En revanche, actuellement, 
le rôle de l’enseignant a évolué et le pouvoir coercitif qui amène la soumission de l’élève est 
remis en question. Dans les nouvelles prescriptions officielles, il est question de faire 
participer les élèves à l’élaboration des règles et de les amener à y réfléchir avec l’enseignant. 
Laplace (2008) poursuit en disant que si certains praticiens ne se sentent pas à l’aise avec ce 
pouvoir d’autorité et rêvent de s’en débarrasser en le laissant entre les mains des élèves, 
d’autres considèrent qu’il est dangereux de donner le pouvoir aux élèves puisqu’ils ne 
possèdent pas les outils pour en faire bon usage.  
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3.1.5 Le rôle de l’enseignant aujourd’hui 
Aujourd’hui plus que par le passé, l’école a pour mission de socialiser les élèves (Imbert, 
2007 ; Perrenoud, 1999 ; Richoz 2009). Comme le disent Archambault & Chouinard (2009) 
« il est de plus en plus difficile de tenir pour acquis l’apprentissage des règles et des 
procédures en dehors du milieu scolaire » (p.83). Perrenoud (1999) montre que le métier 
d’enseignant a évolué ces dernières années et, parmi toutes les compétences dont il doit être 
doté, l’enseignant doit pouvoir réguler la vie affective et sociale des élèves en coopération et 
en concertation. Il poursuit en donnant un aperçu précis des nouvelles missions de 
l’enseignant: 
•  Instituer et faire fonctionner un conseil des élèves (conseil de classe ou d’école) et 
négocier avec les élèves divers types de règles et de contrats. 
• Elaborer un projet d’équipe, des représentations communes. 
• Organiser et faire évoluer, au sein de l’école, la participation des élèves (pp.19-20). 
Cependant, Meirieu (2002) explique combien il est nécessaire que l’enseignant se porte garant 
de faire respecter les règles, surtout celles relatives à l’interdiction d’être violent. Il ajoute 
qu’il doit faire comprendre à ses élèves que l’interdit n’est pas là « juste pour les embêter » ou 
pour servir son propre bien-être, mais que le fait d’interdire autorise chaque personne de la 
classe à être respectée dans son intégrité et à se développer pleinement. 
Les propos de Lorcerie (1999) lorsqu'elle parle de l'expérience démocratique d'un groupe-
classe rejoignent Meirieu. Selon elle, « s'entendre sur les règles à appliquer pour régir la vie 
collective dans la classe […] Décider ensemble des règles de vie, des limites et des modalités 
dont l'enseignant est garant, c'est faire l'expérience fondatrice de la liberté réciproque » (p.84). 
De même Maheu (2012) nous invite à concevoir le mot interdire en deux paroles distinctes. 
« L’inter » et « le dire », autrement dit le fait d’informer le reste de la communauté afin que 
chacun soit au courant de la marge de liberté dont il dispose. Le rôle de l’enseignant 
reviendrait donc à trouver un équilibre entre les règles qui sont imposées aux élèves et pour 
lesquelles le maître est garant et celles négociables qui permettent à toutes les personnes 
présentes en classe d’y réfléchir et de les faire évoluer. Lahire (2001) explique que si les 
élèves sont actifs lors de l’élaboration des règles, l’enseignant n’est plus la seule personne à 
faire régner l’ordre.  
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Pour finir, Moner (2010) liste trois manières de présenter les règles aux enfants : 
• La formulation explicite du motif de la règle (argumentation) 
• Le questionnement qui laisse le choix aux élèves (négociation) 
• Le mode impositif qui ne laisse pas le choix aux élèves (imposition). 
Une étude française a montré que les règles ne sont très souvent pas justifiées et que les 
enseignants ont recours au mode impositif par manque de temps ou parce qu’ils font 
l’hypothèse que les élèves ont déjà connaissance de ce qui est attendu de leur part (Méard et 
al., 2008, cités par Moner, 2010). 
3.1.6 Elaborer les règles avec la participation des élèves 
Objectifs du Plan d’études romand  
En consultant le Plan d’études romand (PER, 2010-2013, Formation générale, Cycle 1), j'ai 
réalisé que la problématique de mon mémoire était étroitement liée aux prescriptions 
officielles. 
Tableau 1. Prescriptions officielles. 
Vivre ensemble et exercice de la démocratie 
FG 14-15 - Participer à la construction de règles facilitant la vie et l'intégration à l'école et 
les appliquer… 
…en confrontant des propositions et des opinions pour établir une règle commune. 
…en faisant l'expérience de la loi et des règles de la vie sociale, ainsi que l'apprentissage 
de leur respect. 
Progression des apprentissages: Élaboration de règles, leur adaptation et leur 
enrichissement en fonction de l'évolution de la vie de la classe concourant au respect des 
différences (genre, handicap, culture, ...) 
Objectifs particuliers visés: L'élève comprend et applique les règles mises en place dans la 
classe et/ou dans l'établissement. (PER, 2010-2013) 
 
Ces prescriptions présentent explicitement la mission qui revient à l'école d'impliquer l'élève 
dans un projet d'apprentissage de vie communautaire et de lui donner la possibilité de 
construire du sens, sans quoi, l'implication de l'élève fait chou blanc. 
L’élaboration et le respect des règles de vie de la classe font donc partie des prescriptions 
officielles et il faut ajouter à cela la visée pédagogique d’amener l’élève à être autonome, à ce 
qu’il développe un esprit critique et qu’il prenne part activement aux activités de la classe.   
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Meirieu (2002) nous le rappelle en citant la pédagogie de Korczak (1879/1942) selon laquelle 
« nous devons renoncer à grandir et à apprendre à la place de l’enfant » (p.23). L’idée n’est 
pas de laisser l’élève se débrouiller tout seul, il a besoin que l’adulte le guide et l’outille pour 
pouvoir progressivement décider et travailler librement, de manière autonome. Cependant, on 
ne peut pas demander à un enfant de réfléchir, de prendre des décisions ou encore de devenir 
responsable si on ne l’invite pas à participer à ce processus de réflexion et de prise de 
décision. Dans ce sens, Le Gal (2002) nous dit « La responsabilité sociale doit être apprise par 
une participation sociale active » (p.146). 
À Meirieu (2002) de compléter la notion de participation « C’est une exigence, une position 
pédagogique, une manière de concevoir l’éducation à la responsabilité et à la citoyenneté » 
(p.33). 
Elaborer les règles en respectant l’enfant 
Le Gal (2002) questionne la manière d’instituer et de faire régner l’ordre dans la classe tout en 
respectant l’enfant et en l’amenant à participer aux décisions. Selon lui, la participation 
« concrétise les droits de libre discussion, de réunion et d’association et constitue un support 
de la démocratie » (p.124). De plus, il résume cette participation par quatre actions 
principales « Proposer – Discuter – Décider – Appliquer » (p.126). 
Dans ce souci du respect de l’enfant, Nanchen (2002) nous parle des axes normatif et affectif. 
Il définit l'axe normatif comme étant « l'expérience que fait l'éduqué lorsque l'environnement 
résiste à ses désirs et le contraint soit à y renoncer, soit à différer la satisfaction attendue » 
(p.77) et il propose pour l'axe affectif « l'éducation s'articule autour de l'axe affectif chaque 
fois que l'éduquant s'ajuste ou tente de s'ajuster aux besoins présumés de l'éduqué » (p.83). Il 
conclut en soulignant l'importance de l’équilibre de ces deux axes pour l'élève, durant sa 
scolarité, et pour l’enfant tout au long de son développement.  
La participation des élèves 
Les conditions établies par Traube (2002) pour que la règle soit éducative, maturative et 
structurante sont également intéressantes à prendre en compte: « Il faut que la règle existe. Il 
faut qu'elle soit connue. Il faut qu'elle soit expliquée dans sa légitimité. Les règles 
participatives sont préférables aux règles imposées d'autorité » (p.65). 
Caron (2012) souligne que le fait de co-construire les règles de vie collectives avec les élèves 
aide ces derniers à s’engager et à se responsabiliser.  
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Lahire (2001) nous rend attentifs au fait que « lorsqu’il transgresse une loi, l’élève se place 
hors du cadre qu’il a lui-même contribué à fixer » (p.154), ce qui sous-entend qu’un élève qui 
participe à l’élaboration des règles sera plus tenté de les respecter que si elles lui sont 
imposées. De plus, Caron (2012) nous dit qu’« En invitant les élèves à participer à 
l’élaboration de règles de vie du groupe-classe […] Ceux-ci acquièrent du pouvoir sur leur 
environnement, sur leur milieu de vie » (p.91). Elle explique aussi que si l’élève contribue à 
l’élaboration du système éducatif de la classe, cela consolide son sens des responsabilités. De 
plus, il est fondamental que la règle soit évolutive et signifiante pour être respectée. Ainsi, les 
règles ne peuvent pas simplement être affichées et s’empoussiérer, elles doivent rester 
« vivantes » et non des « lettres mortes » pour reprendre les termes de Richoz (2009, p.210). 
Les principes d’évolution et de signifiance mettent l’élève en projet pour qu’il parvienne à 
s’autoréguler et à s’autocontrôler (Caron 2012). 
La participation et l’âge des élèves 
Pour conclure ce chapitre, Richoz (2009) tempère en soulignant que « L’expérience montre 
aussi que la participation des élèves à la définition des règles n’est pas un élément primordial, 
ni surtout suffisant pour garantir leur respect ». Il poursuit en rappelant que pour les deux 
premiers cycles primaires, les élèves ne sont pas encore assez conscients de ce que 
représentent les règles, on peut parler d’une conscience encore immature, c’est pourquoi ils 
attendent que l’adulte prenne les décisions et soit le référent absolu en matière de morale et 
d’explication des règles. Ces propos font écho à ceux d’Archambault et Chouinard (2009) 
lorsqu’ils disent que « la majorité des élèves est disposée à obéir et attend des enseignants des 
indications sur les comportements à adopter » (p.82).  
3.1.7 Permettre aux élèves d’entrer dans les activités scolaires 
L'enseignant doit avoir des exigences identiques pour chacun de ses élèves. En d'autres 
termes, il doit avoir le projet d'amener tous ses élèves à développer leurs facultés cognitives et 
leurs compétences sociales indépendamment de leur contexte social. Le concept d'inclusion 
(Flem, Moen, & Gudmundsdottir, 2004) est à la base de cet idéal d'égalité entre des élèves 
provenant de différents milieux socio-culturels.   
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De plus, dans le PER (2010-2013) nous pouvons lire : 
Il est essentiel que les enseignantes et enseignants du cycle 1 et des deux premières 
années scolaires consacrent le temps nécessaire à aller à la rencontre de chaque enfant 
pour l’accompagner adéquatement en tant qu’individu mais aussi en tant que membre 
d’un groupe constitué lors de son entrée dans le système scolaire. (Présentation 
générale. Rôle des apprentissages fondamentaux dans la première partie du cycle 1). 
Si j'en parle ici, c'est pour revenir à la nécessité d'amener tous les élèves à comprendre le 
monde qui les entoure et ce que l'on attend d'eux. 
Aujourd’hui, la pédagogie tend à rendre explicite les comportements attendus par l’élève ainsi 
que les stratégies d’apprentissage dont il a besoin pour entrer dans les apprentissages. Bautier 
(2008) montre bien à quel point l'implicite à l'école peut être défavorable pour les élèves et en 
particulier pour ceux issus de milieux défavorisés. L'implicite peut être traduit par 
l'impossibilité pour l'élève de comprendre, ce qui le rend incapable de construire du sens. 
Pour qu’il y ait une compréhension possible de l'élève concernant les savoirs que l'on cherche 
à lui transmettre ou les comportements que l’on attend de lui, il s'agit de rendre la matière 
explicite. Ainsi, il aura une chance de construire du sens ce qui lui permettra d’entrer dans 
l’activité. 
Je souligne, au passage, l'un des droits imprescriptibles de l'apprenant, développé par 
Perrenoud (1995) « Le droit de n'apprendre que ce qui a du sens » (p.1). 
Si l'on ne prend pas en considération la nécessité d'aider l'élève à construire du sens, comme 
le préconise Bautier (2008), le fossé s'élargit entre les élèves ne saisissant pas ce que l'on 
attend d'eux et ceux pour qui tout apparaît de manière évidente. 
Donner du sens aux règles 
Caron (2012) et Maheu (2012) rappellent d’ailleurs l’importance de mettre les élèves au 
courant des règles de vie collectives et de leur expliquer la raison de leur existence. Nous 
avons vu, plus haut, la pertinence de faire participer les élèves à l’élaboration des règles de vie 
pour qu’ils se sentent non seulement concernés par la vie de la classe mais surtout pour qu’ils 
en comprennent le fonctionnement. C’est une des démarches entreprises par l’enseignant afin 
de permettre aux élèves de construire du sens comme défini plus haut. 
À défaut de mettre l’accent sur le verbe « comprendre », Richoz (2009), souligne le verbe 
« accepter » car selon lui la difficulté majeure ne réside pas dans le fait de « comprendre » 
une règle mais de l’accepter.  
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3.1.8 La formulation et l’affichage des règles 
Caron (2012) propose de formuler les règles comme suit : 
• Utilisez le « je ». 
• Formulez la phrase positivement. 
• Employez un verbe au temps présent. 
• Rédigez une consigne courte, correspondant à un seul bon comportement attendu. 
• Décrivez le geste à acquérir en un comportement observable. 
• […] évitez l’emploi d’adverbes pour traduire l’attente, car cette formulation ouvre la 
porte à différentes interprétations. (p.105) 
De même, Archambault & Chouinard (2009) préconisent la formulation positive ainsi qu’un 
nombre de règles restreint qui peut, au besoin, augmenter par la suite. 
Selon Lahire (2001), les règles devraient être visibles par tous les élèves et il parle de 
« l’objectivation-publicisation » des règles. D’où l’importance d’afficher les règles en classe 
et d’avoir recours aux pictogrammes pour faciliter leur compréhension par les lecteurs en 
devenir. Ainsi l’enseignant peut adopter la posture du guide plutôt que celle de celui qui 
détient et impose les règles. 
Maheu (2012) rappelle l’importance de se référer à un support écrit pour rappeler les règles 
car ce support joue un rôle de tiers entre les différents acteurs permettant à ces derniers de 
sortir d’une relation de lutte visant à déterminer qui des deux parties a raison. 
Pour finir, Archambault & Chouinard (2009) nous rendent attentifs au fait que : 
Peu importe la manière dont les règles et les procédures ont été choisies ou élaborées, 
elles doivent être présentées à la classe par un enseignant ou par des élèves […] 
L’enseignant peut utiliser les moyens suivants : l’exposé oral, l’affichage, l’exposé écrit 
et le rappel régulier. (p.86) 
Lorsque ces deux auteurs parlent de présentation des règles, ils sous-entendent l’idée 
d’expliquer aux élèves leur signification et leur raison d’être.  
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3.2 Le conseil de classe 
Les sous-chapitres suivants font état des connaissances actuelles en ce qui concerne la 
pratique du conseil de classe. Après un bref aperçu historique pour rappeler d’où nous 
viennent les conseils, nous verrons comment les enseignants perçoivent le conseil et quels 
sont les objectifs visés au travers de cet outil ainsi que l’articulation entre le conseil de classe 
et les règles de vie. 
3.2.1 Aperçu historique – D’où nous vient la pratique du conseil ? 
Pour comprendre d’où nous vient la pratique du conseil de classe, il faut remonter au siècle 
passé lorsque certains pédagogues ont revendiqué davantage de liberté pour les enfants. En 
effet, le fait de considérer les enfants comme des individus capables de participer à la vie de la 
classe et d’assumer certaines responsabilités ne correspondait pas avec le regard de la 
majorité des adultes de cette époque qui n’accordaient que peu d’importance à l’avis des 
enfants et qui attendaient de ces derniers obéissance et soumission. Janusz Korczak (1878-
1942), pour prendre en exemple une figure bien connue, exprime pour la première fois la 
nécessité d’institutionnaliser les relations pédagogiques pour que les enfants ne soient pas 
tributaires du pouvoir absolu des adultes (Laplace, 2008). À cette époque donc, la société 
fonctionne sur un principe d’autorité qui donne lieu à des réactions vives pour essayer de 
proposer autre chose. Laplace (2008) donne l’exemple de Lord Baden-Powell (1859-1945) 
qui laissait une grande liberté aux enfants d’apprendre au gré de leurs envies. Il mettait en 
place des rassemblements permettant aux enfants de planifier et de gérer leurs activités. 
Laplace (2008) cite surtout le travail de Célestin Freinet (1896-1966) qui donne naissance un 
peu plus tard à la pédagogie institutionnelle de Fernand Oury (1920-1998), à l’origine des 
pratiques du conseil de classe actuelles. 
La pédagogie institutionnelle avance que si le milieu scolaire est institutionnalisé, les élèves 
peuvent énoncer leurs opinions et idées et ainsi prendre part aux décisions et aux projets 
collectifs de la classe. De plus, l’espace institutionnalisé permet à la relation pédagogique 
d’être vécue différemment. En fait, cet espace médiatise la relation grâce à sa structure 
institutionnelle, ce qui donne l’occasion à l’élève, ancré dans un cadre, d’exiger, par exemple, 
le droit à la parole à l’enseignant (Laplace, 2008).  
À la conquête des règles de vie de la classe ! 
Mise en pratique d’un conseil de classe avec des élèves de 3ème et 4ème H pour travailler sur les règles 
 
Valentine Rey Juin 2013 23/93 
Imbert (1994) rappelle aussi que « L'institution intervient comme tiers pour mettre un terme 
aux désaccords entre élèves. Comme le cahier des prises de décisions, les affichages des 
règles, le tableau du conseil peut intervenir comme tiers » (p.63). Notons ici que l’espace 
institutionnalisé modifie également la relation entre pairs. 
3.2.2 Les représentations actuelles des enseignants 
Au travers de mes lectures, je me suis rendu compte qu’il existe autant d'avis, de structures et 
de pratiques du conseil qu'il existe d'enseignants. 
Comme le fait remarquer Laplace (2008) « la structuration interne du conseil, c'est-à-dire 
l'ensemble des règles explicites et des consensus qui en assurent le fonctionnement 
institutionnalisé, diffère grandement d'un praticien à l'autre » (p.167). Ce même auteur 
rappelle qu’aujourd’hui, pratiquer le conseil de classe n’est pas une pratique répandue parmi 
les enseignants. 
Marsollier (2004) repère 3 modèles généraux: 
1. Le modèle “moment démocratique”. Le conseil n'est pas un lieu de libre expression 
mais plutôt une modalité pédagogique pour permettre aux élèves de débattre, de faire 
des propositions et peut-être de prendre des décisions. Il ne sert pas à structurer le 
cours de la vie quotidienne de la classe. 
2. Le modèle “instance de régulation”. Le conseil offre la possibilité aux élèves de 
traiter tous les sujets qui les préoccupent et qui sortent du cadre disciplinaire. 
L'enseignant facilite les débats et forme les élèves à la démocratie. Il laisse les élèves 
prendre le plus possible eux-mêmes des décisions tant qu'elles ne bouleversent pas le 
fonctionnement de la classe. 
3. Le modèle “institutionnel”. Il s'inscrit dans l'esprit de la “pédagogie institutionnelle”. 
L'enseignant refuse de commander afin que les élèves puissent eux-mêmes définir 
l'organisation de la vie en classe. Il est souvent pratiqué au quotidien car son rôle est 
central pour le fonctionnement de la classe. 
Pain (1993) souligne que le conseil est un lieu du collectif où les lois se construisent. Il parle 
du conseil comme d'un grand rituel où le cercle représente le groupe lié et le lien social, un 
espace-temps où chacun respire ensemble. 
Laplace (2008) évoque la « transformation de posture » de l’enseignant puisque la parole de 
ce dernier n’est plus la référence absolue et que celle des élèves compte désormais.  
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Finalement, Le Gal (2002) nous avertit que « L’enseignant préside souvent les premiers 
conseils car conduire un débat, solliciter des avis […] nécessitent des compétences que les 
enfants n’ont pas, au départ de l’expérience » (p.135). 
Si justement les élèves manquent des compétences nécessaires pour gérer le pouvoir qui leur 
est donné lors du conseil, le risque est de les voir adopter des comportements inadéquats, ce 
qui peut décevoir l’adulte et l’amener à supprimer ce moment et à reprendre possession de 
l’autorité absolue (Laplace, 2008). 
3.2.3 Objectifs et finalités de la pratique du conseil  
Comme nous l’avons déjà dit, il existe de nombreuses manières de concevoir le conseil et 
Laplace (2008) nous informe que si « la définition des champs de compétence » (p.73) n’a pas 
été clarifiée, cela laisse toute les portes ouvertes et l’enseignant risque de perdre du vue le 
sens de la pratique du conseil. L’auteur ajoute que les enseignants sont nombreux à animer un 
conseil en le considérant comme une activité qui se déroule si l’horaire le permet, si d’autres 
activités plus importantes sont terminées ou encore si les élèves se comportent bien. Nous 
retenons ainsi que la pratique du conseil devient une récompense que l’enseignant choisit de 
donner aux élèves et non le moyen de travailler des objectifs pédagogiques clairement définis. 
Cependant, d’après Laplace (2008), les objectifs les plus couramment visés par les 
enseignants sont « l’acquisition de valeurs, d’un rapport à la loi, de compétences politiques et 
sociales nécessaires à l’insertion et au fonctionnement des personnes dans une collectivité » 
(p.27). 
Il est bien sûr nécessaire que le praticien se fixe des buts à atteindre au travers du conseil mais 
Imbert (1994) rappelle que « le travail institutionnel […] n’est par essence jamais achevé, 
qu’il relève d’un processus de création dont aucune figure – aucune institution déterminée – 
ne garantit le terme » (p.111). 
Caron (2012) nous dit que la pratique du conseil de classe est « l’occasion par excellence pour 
les élèves de ressentir qu’ils ont une véritable emprise sur la vie de leur communauté 
d’apprenants » (p.109). Elle ajoute que « plus les élèves se sentent concernés par leur 
communauté d’apprenants, plus ils ont le goût d’agir, et plus ils deviennent responsables » 
(p.182).  
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La parole 
Un des arguments qui revient souvent dans le discours des enseignants est de permettre aux 
élèves de s’exprimer. Autrement dit, de donner un espace de parole à ces derniers. Laplace 
(2008) explique que chaque professionnel, d’après les représentations qu’il s’est créées, 
définit le chemin de compétence du conseil proprement dit. 
Il nous propose une définition générale du conseil « On peut poser dès le départ qu’il s’agit 
d’espaces de parole, parfois aussi de participation des élèves, plus ou moins institutionnalisés, 
que l’enseignant ouvre dans sa classe » (p.23). À ce propos, Laplace (2008) nous fait 
remarquer que « Accoutumés à monologuer, à s’adresser à l’adulte ou à s’interpeller sous 
l’emprise des émotions, ils (les élèves) sont paralysés par cette parole publique […] et ne 
savent qu’en faire au début » (p.46). 
La parole servirait également à poursuivre différents objectifs liés à la socialisation de l’élève 
dont, par exemple, « Favoriser l’élaboration et le respect des règles de vie (rapport à la loi) » 
(Laplace, 2008, p.55).  
3.2.4 Articulation entre les règles de vie et le conseil 
Raimondi-Janner (2002) perçoit le conseil de la manière suivante : « L’enjeu fondamental des 
conseils réside dans le pacte social qu’il permet de réaliser au sein de la classe » (p.4). Elle 
poursuit en relevant que le fait de discuter lors du conseil donne la possibilité de formuler des 
règles de vie de la classe visant « une reconnaissance réciproque des normes qui se trouvent 
ainsi validées au sein de cette communauté juridique » (p.4). 
Perrenoud (1999) se réfère à Freinet et à la pédagogie institutionnelle pour nous rappeler le 
lien existant entre le conseil de classe et la gestion de l’écart entre ce que demande le maître à 
ses élèves et ce que ces derniers comprennent. Ainsi pour cet auteur, le conseil « pourrait être 
le lieu où l’on gère ouvertement la distance entre les élèves et le programme, où l’on codifie 
les règles » (p.73). Meirieu (2002) nous dit que c’est au travers de « dispositifs pédagogiques 
adaptés que l’enfant va pouvoir découvrir les règles indispensables au vivre ensemble et 
accéder à l’intelligence de la loi » (pp.36-37). 
Le conseil de classe peut, par exemple, être un des dispositifs dont parle Meirieu. Le Gal 
(2002) considère le conseil comme une « structure instituante qui permet l’établissement des 
lois du groupe » (p.133).  
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Ces considérations montrent que le conseil de classe peut s’avérer être un outil très utile pour 
travailler la socialisation des élèves et pour rendre les règles accessibles à ces derniers. Nous 
pouvons retenir que le conseil a un potentiel certain pour aider les élèves à dépasser 
l’implicite et pour les amener à mieux saisir ce qui est attendu d’eux. 
3.3 Les représentations 
De manière générale, la littérature nous apprend que la représentation aide à reconstruire le 
réel (les savoirs théoriques et les savoir-faire). Ce concept est particulièrement important en 
éducation ; en effet, « Si l'enseignant savait déjà que l'élève n'était pas “tabula rasa” à son 
entrée à l'école. Les travaux sur la représentation lui donnent une idée de la densité de ce qui 
préexiste à son enseignement » (Arenilla, 2007, p.291). 
Ainsi, avant d'enseigner quoi que ce soit, l'enseignant doit être conscient que l'élève possède 
des idées préalables, justes ou erronées, et qu'il « se représente les choses à partir de ce qu'il 
sait, il les interprète à partir de son savoir ou de ce qu'il imagine [...] » (Arenilla, 2007, p.291). 
Meirieu (2002) indique que : 
L’école ne construit pas à partir de zéro, l’apprenant n’est pas une table rase, un esprit 
vide, il sait au contraire « plein de choses », il s’est posé des questions et a assimilé ou 
élaboré des réponses qui le satisfont provisoirement ». (p.29) 
Aussi, prendre en compte les conceptions initiales des élèves est indispensable en pédagogie 
car l’enseignant doit donner la possibilité à l’élève de construire le savoir en faisant des liens 
avec ce qu’il sait déjà ou ce qu’il pense être la vérité. Si l’élève ne peut pas faire ces liens 
alors il manquera une dimension essentielle à ses apprentissages, celle de construire du sens 
autour de la tâche ou de l’activité proposée. L'enseignant doit donc repérer les “déjà-là” ou les 
prérequis présents chez les élèves et en prendre compte afin d'ajuster sa manière d'enseigner 
pour permettre à l’élève la construction de nouveaux savoirs. D’après Arenilla (2007), les 
représentations sont évolutives selon différents facteurs, dont l'éducation et l'instruction 
reçues. Cette évolution est lente et laborieuse et dépend fortement des transformations de la 
société. 
S’il l’on considère la représentation comme évolutive, il est donc possible d’imaginer qu’elle 
se développe plus ou moins en fonction des élèves. À ce propos, Caron (2012) nous dit « qu’il 
importe d’admettre qu’il est impossible que tous les élèves d’une même classe deviennent 
autonomes au regard d’une même cible développementale au même instant » (p.94). 
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Perrenoud (1999) nous parle de représentations partagées et il explique l’importance pour les 
participants d’un même projet d’avoir des représentations identiques. Autrement dit de savoir 
ce qu’ils désirent réaliser ensemble. 
Nous pouvons retenir de ces apports que les représentations varient d’un individu à un autre 
en fonction de son propre vécu et qu’elles peuvent évoluer et changer selon les nouvelles 
expériences vécues. Il est également possible d’uniformiser les représentations d’un groupe de 
personnes désirant participer à un même projet. 
4 Partie expérimentale 
4.1 Echantillon 
Pour mesurer une éventuelle évolution des représentations chez les élèves, je me suis 
entretenue avec huit élèves de 3ème H. La mise en place d’un conseil de classe pour travailler 
sur les règles de vie de la classe a été, par contre, réalisée avec toute la classe, c’est-à-dire les 
huit élèves de 3ème H et les neuf de 4ème H. J’ai choisi de restreindre mon échantillon aux 
élèves de 3ème H afin de centrer ma recherche sur des élèves n’ayant pas encore fait 
l’expérience des règles de la 3ème H. C’était une chance d’être placée en stage dans cette 
classe, multiâge qui plus est, puisque ma recherche n’était pas destinée au élèves de 1ère H - 
2ème H. En effet, avec les élèves des deux premières années du cycle il est possible de mettre 
en place un conseil mais en adaptant ses visées car leur maturité ne permet pas de faire un 
travail de réflexion sur les règles de vie équivalent à celui que j’ai mené avec les 3ème et 4ème 
H. Le fait de bénéficier de la présence d’élèves de 4ème H a été un atout en ce qui concerne le 
conseil de classe hebdomadaire. Il n’est pas rare d’entendre que dans les classes multiâge, les 
élèves arrivant tout fraîchement de la 2ème H sont « tirés vers le haut » par les plus grands. J’ai 
constaté ce phénomène lors de ma recherche. Cependant, le pré-test et le post-test, sous la 
forme d’un entretien individuel, ont été réalisés uniquement avec les huit élèves de 3ème H 
représentés par quatre filles et quatre garçons dont la majorité sont entrés à l’école en tant 
qu’élèves allophones. J’ajoute que la population fréquentant ce collège provient, en grande 
partie, de milieux moyens voire moyens-inférieurs et que la gestion de classe est un travail 
intense pour l’enseignant. Bien entendu, je ne fais référence qu’à la classe dans laquelle j’étais 
en stage.  
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Cette difficulté est-elle liée aux nombreux problèmes familiaux condensés dans une seule 
classe ? Mon but n’est pas de répondre à la question mais davantage d’informer le lecteur de 
cette difficulté de gestion puisqu’elle a eu des conséquences sur la mise en place du conseil de 
classe. 
Il me faut également rappeler que les élèves qui ont participé aux entretiens sont issus de 
milieux socioculturels différents et leur rapport à la loi et aux règles ou la manière dont ils ont 
été éduqués diffère grandement d’un enfant à un autre. Dans mon travail, je ne cherche pas à 
mesurer cette différence, ni à stigmatiser ces différences mais il faut bien comprendre que le 
contexte familial des élèves a eu une influence sur les résultats obtenus. 
Le tableau ci-dessous regroupe les huit élèves de 3ème H qui ont passé l’entretien du pré-test. 
Pour le post-test, ce sont les mêmes élèves, à part Ty, qui n’a pas pu être interviewé. 
Tableau 2. Echantillon. 
Elèves de 3ème 
H 
Mat Ty Ma Ren 
Genre Garçon Garçon Fille Fille 
Origine Sri Lanka Afrique Suisse/Algérie Afrique 
Scolarité Dès la 1ère H Dès la 1ère H Dès la 1ère H Dès la 1ère H 
Âge 6 ans et demi 6 ans et demi 6 ans et demi 6 ans et demi 
Elèves de 3ème 
H 
Me Je As Ne 
Genre Fille Fille Garçon Garçon 
Origine Colombie Portugal Serbie Suisse/Allemagne 
Scolarité Dès la 1ère H Dès la 1ère H Dès la 1ère H Dès la 1ère H 
Âge 6 ans et demi 6 ans et demi 6 ans et demi 6 ans et demi 
4.2 Plan et déroulement de la recherche 
Etape 1 
J’ai fait passer le pré-test aux élèves lors de la deuxième semaine de la rentrée - sous la forme 
d’un entretien individuel semi-dirigé1 - afin de récolter des informations sur leurs 
représentations initiales du mot règle, en dehors de l’école et dans le cadre scolaire.  
                                                
1 Voir annexe N°1 Canevas du pré-test 
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Etape 2 
La deuxième phase de la recherche a consisté à mettre en œuvre le conseil de classe 
hebdomadaire sur 4 mois (voir point 4.4 décrivant le dispositif et résumant les neuf conseils). 
Etape 3 
Enfin, la dernière étape a été le post-test2, également sous la forme d’un entretien individuel 
dont le but était de récolter des nouvelles informations concernant les représentations des 
élèves. 
4.3 Méthode de récolte des données 
La recherche que j’ai effectuée est de type qualitative. L’analyse qualitative vise « à donner 
sens, (de) comprendre des phénomènes sociaux et humains complexes. Par conséquent, les 
enjeux de l’analyse qualitative sont ceux d’une démarche discursive et signifiante de 
reformulation, d’explicitation ou de théorisation de témoignages, d’expériences ou de 
pratiques » (Muchielli & Paillé, 1996, cités par Mukamurera, Lacourse & Couturier, 2006, 
p.111). Mon analyse se restreint à un petit échantillon d’élèves et le but a été d’obtenir des 
informations précises et détaillées sur les représentations des élèves pour essayer de 
comprendre comment la représentation d’un élève peut évoluer tout en gardant à l’esprit que 
« l’analyse qualitative tirera sa force de sa capacité à susciter la conviction tout en conservant 
la complexité du phénomène à l’étude » (Mukamurera & al., 2006, p.111). 
À la suite des deux entretiens menés auprès des élèves, j’ai retranscrit3 leurs réponses afin de 
pouvoir comparer les résultats. La création de graphiques m’a aidée à faire ressortir les 
résultats les plus parlants. J’ai également retranscrit les extraits pertinents du discours des 
élèves concernant les règles durant les conseils. 
D’autre part, j’ai décidé de m’entretenir avec deux professionnelles travaillant sur les règles 
de vie collectives avec leurs élèves dans le but de nourrir mes réflexions. Toutefois, ces 
données ne sont pas exploitées pour mon analyse mais ont servi à enrichir mes réflexions. Ci-
dessous le descriptif des outils utilisés pour récolter les données.  
                                                
2 Voir annexe N°3 Canevas du post-test 
3 Voir annexe N°2 Retranscription du pré-test et N°4 Retranscription du post-test 
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4.3.1 Pré-test 
Ce premier entretien a été mené auprès des huit élèves de 3ème H la deuxième semaine de la 
rentrée scolaire, ce qui m’a permis de récolter les conceptions toutes fraîches des élèves qui 
ne soient pas déjà influencées par leur expérience du degré 3H. Il a servi à me renseigner sur 
les représentations qu’ont les élèves par rapport aux règles de vie de la classe ainsi que sur 
leurs idées, opinions et expériences (vécu personnel) concernant ce sujet. Il m’a également 
aidée à me rendre compte des connaissances préalables des élèves avant de démarrer le 
conseil de classe.  Les questions de l’entretien sont des questions ouvertes afin de permettre 
aux élèves d’exprimer librement leurs pensées. Cependant, j’ai eu recours aux relances pour 
aider et accompagner les élèves dans la formulation de leurs réponses. Ces relances ont été 
utiles pour m’assurer d’avoir saisi ce que les élèves souhaitaient communiquer. 
4.3.2 Post-test 
Le second entretien a eu lieu mi-décembre, soit tout à la fin du semestre, suite au  dernier 
conseil de classe. Je n’ai malheureusement pas pu m’entretenir avec un des élèves car il a été 
malade toute la semaine. J’ai donc sept retranscriptions du post-test à la place d’en avoir huit. 
Le but de cet entretien était de confronter les réponses obtenues à celles du pré-test pour voir 
si un changement avait été amorcé par les élèves quant à leurs représentations, réflexions et 
opinions par rapport aux règles de vie. La majorité des questions sont restées identiques par 
rapport au pré-test mais une nouvelle partie a été créée pour questionner les élèves sur le 
conseil de classe et sur les liens entre le conseil et les règles de vie. Ce test m’a donc aussi 
servi à récolter des données concernant la pratique du conseil de classe. 
4.3.3 Les enregistrements des conseils 
Les neuf conseils, qui ont eu lieu sur 4 mois, ont été enregistrés afin de pouvoir écouter à 
posteriori ce qui s’est passé et ce que les élèves ont dit durant ces moments de parole 
hebdomadaires. Je n’ai pas effectué une retranscription complète de ces données mais j’ai 
retranscrit les informations en lien avec ma problématique.4  
Récapitulatif 
Ma recherche porte sur l’étude des représentations et la compréhension qu'ont les élèves des 
règles inhérentes à la classe.  
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La pratique du conseil de classe me servira d'outil pour mesurer si, en élaborant et en 
discutant les règles avec le groupe-classe, les représentations des élèves évoluent ou non et, si 
oui, de quelles façons. L'hétérogénéité entre les élèves, au niveau de leur éducation, peut 
rendre cette tâche ardue mais ma recherche ne porte pas sur les difficultés de compréhension, 
mais bien sur une possible évolution des représentations. 
4.4 Description du dispositif du conseil 
Dans ce chapitre, je précise le cadre du conseil en décrivant les outils que j’ai choisis 
d’utiliser afin que ce moment de parole puisse « fonctionner » durant les quatre mois de mise 
en pratique. 
Je me suis inspirée de deux modèles présentés par Marsollier (2004), le modèle « instance de 
régulation » et le modèle « institutionnel » car, pour le projet que je poursuivais, il était 
important que les élèves puissent s'exprimer librement au niveau de ce que signifie, à leurs 
yeux, les règles et qu'ils puissent s'essayer à l'organisation de la vie de la classe tout en 
recevant un guidage semi-directif de ma part pour éviter des débordements. 
Après avoir terminé l’expérience des conseils, j’ai pris conscience, au travers des propos de 
Caron (2012), que j’avais essayé d’offrir « des moments d’objectivation collective aux 
élèves » (p.103). Les conseils de classe devaient être une possibilité de penser et de réfléchir 
aux règles. 
4.4.1 Le temps et l’espace 
Le conseil a eu lieu tous les jeudis après-midi lors de la dernière période. J’ai décidé de 
l’horaire et de la durée du conseil. Etant donné que j’étais en stage les lundis et jeudis, le 
conseil devait avoir lieu dans ce laps de temps. J’ai préféré le jeudi au lundi pour que le 
conseil puisse s’appuyer sur des événements survenus le lundi et pour rallier le conseil à un 
rituel de clôture de la semaine (les élèves avaient une troisième enseignante le vendredi toute 
la journée, ma praticienne formatrice ayant congé). Il me faut aussi préciser que le fait d’avoir 
été présente en classe la moitié du temps est un facteur important par rapport à la mise en 
place du conseil. En effet, mettre en place un conseil pour la première fois sans pouvoir suivre 
les élèves au jour le jour a été une difficulté notable. Nous y reviendrons plus loin. 
En ce qui concerne l’espace, j’ai fait différents essais d’aménagement lorsque les élèves 
n’étaient pas là.  
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Pour le premier conseil, j’ai installé les chaises en cercle devant le tableau noir et les élèves 
ont voté, lors de ce premier conseil, pour décider si cette installation leur convenait. Cette 
organisation de l’espace a été maintenue jusqu’au dernier conseil.5 
4.4.2 Le panneau du conseil et le cahier des conseils 
Ces deux outils ont essentiellement servi à garder une trace de ce qui s’est dit lors des 
conseils. Le panneau était installé de manière à être visible par tous. L’ordre du jour y figurait 
ainsi que la date, le numéro du conseil, les absents et les responsables des « métiers » du 
conseil présentés plus bas. Le cahier des conseils m’a servi à prendre des notes immédiates 
sur ce qui se passait au conseil afin de faire un bref retour lors du conseil suivant. 
Il servait également à prendre note des avertissements donnés aux élèves qui ne se 
comportaient pas tel qu’il avait été convenu de le faire avec l’ensemble de la classe. De plus, 
il était notre mémoire collective puisqu’il permettait de rappeler aux élèves, qui avaient 
l’impression de n’avoir jamais fait tel ou tel métier, qu’ils avaient en réalité bel et bien été 
responsables de la tâche, puisque c’était consigné dans le cahier.6 
4.4.3 Le rituel du conseil 
Le rituel du conseil comprend différentes responsabilités (« métiers ») attribuées à tour de rôle 
aux élèves en début de chaque réunion. Les élèves ont donc été responsables de certaines 
tâches nécessaires au bon fonctionnement du conseil : 
• Mise en place du panneau. L’élève est responsable de mettre en place le panneau dans 
le cercle et il veille à ce que tout le monde puisse le voir.   
• Ouverture et fermeture du conseil. Pour débuter et clore le conseil, j’ai instauré le 
« courant de la communication ». Nous sommes debout en cercle et chacun se donne 
la main. Celui qui a été désigné responsable fait partir le courant, c’est-à-dire qu’il 
serre la main de son camarade de gauche ou de droite. Les élèves se serrent la main 
pour faire passer ce courant. Une fois que le tour est terminé, celui qui a fait partir le 
courant déclare : « Le conseil est ouvert ». Le même procédé a lieu pour mettre fin au 
conseil avec la phrase : « Le conseil est fermé ». 
• Ecriture du panneau. L’élève est responsable d’écrire le numéro du conseil, la date du 
jour, le prénom de l’élève responsable du temps et les prénoms des élèves absents.  
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• Lecture du panneau. L’élève est responsable de lire tout le contenu du panneau à 
haute voix, ce qui vient d’être cité au-dessus ainsi que l’ordre du jour que j’écris moi-
même à chaque fois. Si l’élève désigné éprouve des difficultés en lecture, il peut se 
faire aider par un camarade. 
• Gardien du temps. L’élève est responsable d’avertir la présidente lorsqu’il ne reste 
plus que cinq minutes avant la fin du conseil. Il peut se référer à l’horloge de la classe. 
• La présidente. J’ai moi-même géré ce métier. La présidente veille à ce que les règles 
du conseil soient respectées (je lève la main pour demander la parole, je laisse mon 
voisin de droite et de gauche tranquille…) et donne les avertissements si ce n’est pas 
le cas.  
• La secrétaire. Ce métier était également géré par moi-même. La secrétaire inscrit 
l’ordre du jour au panneau, elle prend des notes dans le cahier des conseils durant la 
réunion. Ces notes servent de mémoire collective. Elle inscrit les élèves pour les 
différents métiers en veillant à ce que chacun passe à tour de rôle. 
4.4.4 La boîte à paroles et les billets 
Quatre billets différents permettent d’écrire des mots pour la boîte à paroles. Les quatre 
thèmes sont les suivants : 
• Je remercie…parce que… 
• Je félicite…parce que… 
• Je suis fâché…parce que... 
• Je veux parler de… 
Parfois, l’enseignante laisse un moment aux élèves, durant les heures d’école, pour qu’ils 
écrivent un billet s’ils le désirent. De manière générale, les élèves peuvent écrire un billet 
quand ils le souhaitent lors des moments d’activités libres.7 
4.4.5 Règles du conseil 
Prise de parole 
La règle de base est que les élèves lèvent la main pour demander la parole. Si l’on débat sur 
une question, le tour de parole est de mise et les élèves s’expriment ou non, chacun à leur 
tour.  
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Les trois avertissements 
La présidente note les avertissements sur le cahier des conseils. Lorsqu’un élève en a trois, il 
sort du conseil et va en classe enfantine. Cette règle s’est imposée, sans anticipation de ma 
part, suite au débordement vécu lors du tout premier conseil. Trois élèves ont réellement 
dépassé les limites malgré les avertissements et ne sachant plus quoi faire pour qu’ils se 
calment, je leur ai demandé s’ils voulaient aller se calmer dans la classe enfantine de l’étage 
inférieur tenue par la doyenne. Ils m’ont répondu en chœur « Ouiiiiiii ! ». J’ai donc demandé 
à ma formatrice de les accompagner afin d’expliquer leur venue à la doyenne pendant que le 
reste de la classe continuait le conseil. 
Les élèves se sont alors rétractés en disant qu’ils allaient se calmer mais j’ai tenu bon. Ainsi, 
nous avons pu rappeler lors du conseil suivant que les élèves qui ne respectaient pas les règles 
du conseil et qui accumulaient trois avertissements devraient aller en enfantine. Une élève a 
d’ailleurs décrété « Ben, c’est normal, si on va en enfantine ça veut dire qu’on est pas assez 
grand pour faire partie du conseil » (Ei, conseil n°2). 
La présidente n’a plus eu besoin de donner trois avertissements. Les élèves étaient bien assez 
grands pour choisir de respecter les règles. 
4.5 Résumé des 9 conseils 
Conseil n°1. C’est quoi le conseil ? 
Présentation du dispositif du conseil et des droits des participants. J’ai oublié d’expliciter de 
manière claire le but du conseil. 
Conseil n°2. Les règles à la ferme. 
Débat sur les règles à respecter durant nos deux jours à la ferme. Nous avons passé beaucoup 
de temps sur le fonctionnement du conseil (retour du conseil n°1, boîte à paroles…). J’ai à 
nouveau oublié d’expliciter le but du conseil. 
Conseil n°3. Les règles de vie de la classe. 
Introduction des métiers du conseil et première ouverture de la boîte à paroles qui a nécessité 
beaucoup de temps. Enumération des règles à respecter en classe par les élèves et prise de 
notes au tableau noir par la présidente.  
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Conseil n°4. Les règles de vie de la classe (suite). 
Suite de la discussion sur les règles de la classe et rappel de la raison pour laquelle on se 
réunit au conseil. 
Conseil n°5. « Dois-tu toujours obéir à tes parents ? ». 
Débat sur cette question et présentation des 7 règles que j’ai sélectionnées parmi les 
propositions des élèves. 
Conseil n°6. « Dois-tu toujours obéir à tes parents ? ». 
Rappel des règles et suite du débat commencé la semaine précédente. 
Conseil n°7. « Dois-tu toujours obéir à tes parents ? ». 
La boîte à paroles prend beaucoup plus de temps que prévu et un conflit doit se régler. Nous 
n’avons ni le temps de débattre, ni le temps de parler des règles. 
Conseil n°8. Explication du conseil à la nouvelle élève. 
La boîte à paroles prend toujours plus de temps que prévu. Les élèves expliquent le conseil à 
la nouvelle élève et quelles sont les règles de vie de la classe. 
Conseil n°9. Spectacle. 
Préoccupations et dernières questions des élèves par rapport au spectacle.8 
4.6 Zoom sur les conseils en lien avec les règles de vie 
Conseil n°2 : Réflexion sur les règles de la ferme 
Au début de mon stage, nous avons passé deux jours à la ferme pédagogique du Mont-sur-
Lausanne. Lors de ce séjour, l’animateur de la ferme qui gérait les activités proposées aux 
enfants à expliciter clairement les règles à respecter. Un exemple de règle était de « ne pas 
courir vers les clapiers des lapins ou des autres animaux sinon on effraie les bêtes ». Je n’étais 
pas présente lors de la présentation des règles mais lors de notre deuxième conseil, j’ai 
demandé aux élèves de me dire s’il y avait des règles à respecter à la ferme. Ces derniers 
m’ont de suite énuméré les règles en m’expliquant leurs raisons d’être.  
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Toute la classe était d’accord avec ces règles et leur existence semblait évidente aux yeux de 
chacun. 
Conseils n°3 et n°4 : Participation des élèves à l’élaboration des règles de vie 
Lors de ces deux conseils, nous avons procédé à un « brain storming » des règles à respecter 
en classe. Les élèves ont énuméré toutes les règles qui leur venaient à l’esprit et j’en ai pris 
note au tableau noir. Nous sommes parvenus à 18 règles au total. Nous avons réfléchi aux 
règles qui se ressemblaient, que l’on pouvait mettre dans un « même panier ». Puis, je leur ai 
annoncé que j’allais mettre de l’ordre dans leurs propositions et leur présenter, au prochain 
conseil, les règles de vie que l’on afficherait en classe. 
Conseil n°5 : Reformulation des règles 
J’ai présenté à la classe les 7 règles retenues parmi toutes les propositions et je les ai affichées 
au tableau noir9. Chaque règle était écrite en grand sur une feuille A4 et nous les avons lues 
ensemble. 
J’ai contrôlé que chaque règle soit comprise par chacun en posant des questions de 
compréhension aux élèves. Par exemple, pour la règle «Au vestiaire, je me prépare 
calmement », je leur ai demandé ce qu’ils comprenaient par « calmement ». 
Conseil n°8 : Explication des règles à la nouvelle élève 
Dans le courant du mois de novembre, une élève allophone est arrivée en classe. Nous avons 
passé une partie de ce conseil à lui expliquer le fonctionnement du conseil et les élèves lui ont 
lu les règles de vie de la classe et en ont expliqué certaines. Cette élève avait de bonnes 
connaissances de la langue française, elle n’a donc pas eu de gros problèmes à comprendre les 
règles. 
4.7 Résultats et analyse de ma recherche 
4.7.1 Introduction 
Avant d’aborder les résultats proprement dits, il convient ici de donner quelques précisions.   
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L’entretien du pré-test s’est déroulé dans une atmosphère calme et propice au recueil des 
réponses des élèves puisqu’il a eu lieu à la rentrée scolaire et que les élèves étaient reposés et 
disponibles. L’entretien du post-test, par contre, a eu lieu durant la semaine précédant les 
vacances d’hiver et le contexte était moins favorable car  fatigue et excitation se faisaient 
ressentir. Je précise cette différence de contexte pour que le lecteur se rende compte que les 
résultats obtenus lors des deux tests ont été influencés par des facteurs extérieurs. Lors du 
post-test, j’ai eu davantage recours aux relances car certains élèves avaient beaucoup de peine 
à se concentrer. J’ai même dû, par deux fois, faire une pause à la moitié de l’entretien afin que 
l’élève soit plus disponible pour répondre.  
Je relève ci-dessous les résultats obtenus aux deux tests, l’écart entre les réponses des tests 
nous intéresse puisque la présente recherche consiste à vérifier si un changement dans les 
représentations des élèves par rapport aux règles de vie est visible. 
Plus de trois mois se sont écoulés entre les deux entretiens et neuf conseils de classe ont pu 
avoir lieu durant ce laps de temps. Rappelons que huit élèves ont été interrogés pour le 
pré-test et sept pour le post-test. 
Le tri des données m’a permis de mettre en lumière ma question de recherche et ses sous-
questions: 
« Quelles représentations les élèves ont-ils des règles de vie de la classe ? Quelle en est leur 
définition ? Dans quelle mesure considèrent-ils les règles de vie comme utiles ? Qui décide de 
ces règles ? » 
« Quelles représentations les élèves ont-ils du conseil de classe ? Quels liens font-ils entre le 
conseil et les règles de vie ? Le conseil a-t-il permis une évolution des représentations 
initiales des élèves sur les règles de vie ? » 
Dans ce chapitre, les données récoltées sont mises en lien avec les apports théoriques exposés 
préalablement (règles de vie, conseil de classe, représentation) ce qui me permettra de 
répondre aux questions relatives à ma recherche et, dans le pire des cas, d’argumenter 
l’impossibilité d’y répondre. 
La structure du chapitre reprend l’ordre des questions posées aux enfants lors des entretiens 
du pré-test et du post-test. L’analyse sera donc progressive et partira des questions générales 
pour aboutir aux questions plus spécifiques qui concernent ma problématique. Afin de rendre 
l’analyse plus digeste pour le lecteur, j’ai choisi de confronter directement les résultats des 
deux tests. Les données récoltées lors des conseils viennent enrichir mon analyse.  
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Résultats du pré-test et du post-test 
• Quelle connaissance les élèves ont-ils de la règle ? 
• Quelles représentations des règles de vie de la classe ? 
• Une règle de vie, c’est quoi ? 
• Une règle de vie, ça sert à quoi ? 
• Qui décide des règles ? 
• La règle la plus importante ? 
Résultats concernant uniquement le post-test (suite à la pratique du conseil) 
• Le conseil a-t-il été utile pour décider des règles de vie de la classe ? 
• Quelle(s) règle(s) de vie as-tu pu proposer lors du conseil de classe ? 
• Que peux-tu dire sur le conseil du jeudi après-midi ? 
4.7.2 Quelle connaissance les élèves ont-ils de la règle ?  
En premier lieu, je constate que chaque élève a une notion de ce que signifie le mot « règle ». 
Tous ont une représentation plus ou moins précise de la règle et ont su me donner des 
exemples concrets concernant des endroits, extérieurs à l’école, où existent des règles. Voilà 
qui démontre que tous savent faire référence de manière explicite aux règles existantes en 
dehors de l’école. Nous pouvons faire le lien avec Arenilla (2007) lorsqu’il dit que l’élève a 
une certaine expérience des choses et, à partir de ce vécu personnel, il se crée ses propres 
représentations. 
Tableau 3. Où y a-t-il des règles ? 
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Il n’est pas étonnant que les réponses obtenues au post-test ne diffèrent pas puisque le travail 
fait avec les élèves concerne les règles de vie de la classe et non celles de la vie extérieure à 
l’école. 
Nous pouvons cependant faire un lien avec Caron (2012) qui explique que si les enfants 
savent quelles sont les règles d’usage en famille ou dans d’autres activités extérieures à 
l’école, ils ne sont pas nécessairement au courant des règles liées au monde scolaire. 
Penchons-nous, ci-dessous, sur les règles spécifiquement liées à la classe et voyons quelles en 
sont les représentations des élèves. 
4.7.3 Quelles représentations des règles de vie de la classe ? 
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Le graphique du pré-test montre que 5 élèves sur 8 ont déjà entendu parler des règles de vie 
de la classe et 3 élèves sur 8 disent ne jamais en avoir entendu parler. Par contre, ces derniers 
ont pu me donner des exemples après l’utilisation de la relance « Quand tu étais à l’école 
enfantine, la maîtresse a-t-elle parlé des règles de vie de la classe ? Y avait-il de choses que tu 
pouvais faire et d’autres que tu ne pouvais pas faire ? ». Je me risque donc à penser que tous 
les élèves auraient pu répondre oui au pré-test. 
Le graphique du post-test révèle que 6 élèves sur 7 disent avoir entendu parler des règles de 
vie depuis le début de l’année (3ème H) et 1 seul élève répond par la négative. Il est possible 
que le fait d’avoir parler des règles de vie au travers des neuf conseils a eu une influence sur 
les élèves d’où l’augmentation des élèves ayant entendu parler des règles au post-test. 
Nous pourrions avancer que l’ « inter » et le « dire », tel que le mot « interdire » est interprété 
par Maheu (2012), a eu un effet au sein du groupe. En ce sens, le conseil a possiblement été 
un lieu permettant de dire à la communauté, d’informer le groupe-classe des règles de vie de 
la classe. De plus, les élèves ont vécu quatre mois de vie d’écolier où les règles sont rappelées 
au quotidien ce qui a sans doute également influencé les résultats. 
Toujours par rapport au post-test, les élèves ont eu des difficultés à dire à quels moments ils 
avaient entendu parler des règles : 
« Y avait d’autres personnes » (As, post-test) 
« J’en ai entendu parler neuf fois », Moi : « Peux-tu me dire comment tu sais que c’était neuf 
fois ? », « Non, c’est trop dur » (Né, post-test). 
Une seule élève sur les 7  répond spontanément en avoir entendu parler lors du conseil de 
classe : « Pendant le conseil. On était plusieurs. Tous les autres de la classe » (Ren, post-
test).  
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Par contre, lorsque je leur ai demandé s’ils connaissaient certaines règles de vie, 6 élèves sur 7 
ont cité les règles élaborées en commun (élèves et enseignante) qui ont été introduites au 
travers du conseil puis affichées en classe. Il est intéressant de constater que lorsque j’ai 
rappelé aux élèves les règles que nous avions élaborées durant le conseil, tous s’en 
souvenaient et ont pu me les énumérer en grande partie. Par contre, ils ne font pas de lien 
direct entre l’élaboration des règles et le conseil. Ce constat m’amène à remettre en question 
la « co-construction » des règles de vie. Je me demande s’ils n’ont pas, au contraire, perçu les 
7 règles que j’avais pris soin d’extraire parmi toutes leurs propositions comme les règles que 
la maîtresse a choisi d’imposer. D’ailleurs, au conseil n°8 une élève s’est exprimée ainsi 
« Mais on sait que c’est toi qui as fait les règles » (Fa). Les élèves ont-ils réellement participé 
activement à cette élaboration? N’ai-je pas, sans le vouloir, proposé aux élèves une fausse 
négociation qui a abouti a une imposition, telle que définie par Moner (2010) ? 
Dans leurs exemples, certains ont parlé des règles dans une forme positive : 
« Il faut lever la main et attendre son tour. » (Ma, post-test) 
« Ecouter celui qui parle, lever la main si on veut parler » (Ren, post-test) 
« Pour prendre la parole il faut lever la main. Il faut parler doucement au vestiaire » (Me, 
post-test) 
« Se préparer en silence » (Je, post-test) 
« Respecter la maîtresse et les camarades » (Né, post-test) 
Il est intéressant de noter que ces élèves emploient la forme positive pour parler des règles ; 
cela rejoint les idées de plusieurs auteurs qui conseillent aux enseignants de formuler les 
règles de manière positive (Archambault & Chouinard, 2009 ; Caron, 2012). J’ai 
effectivement formulé ainsi les 7 règles retenues pour la classe donc ce n’est pas un hasard si 
les élèves se sont exprimés dans cette forme. Toutefois, je constate qu’ils ont gardé à l’esprit 
cette forme positive, qu’ils l’ont, en quelque sorte, intériorisée. 
4.7.4 Une règle de vie, c’est quoi? 
Lors du pré-test, 7 élèves sur 8 ont donné une définition des règles de vie de la classe et pour 
le post-test 6 élèves sur 7. Voici ci-dessous les définitions recueillies :  
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Tableau 4. Définitions de la règle de vie. Pré-test et post-test 
 Pré-test Post-test 
Mat « Quelque chose qu'on fait tous les 
jours. » 
« Respecter qu'est-ce qui est marqué.» 
Ty « Une règle pour tout le monde. » Absent 
Ma « Il faut respecter les autres. » « Ça veut dire qu'il faut pas faire des 
bêtises. » 
Ren « Des choses qu'on peut faire et 
d'autres qu'on peut pas faire. » 
« Je sais pas.» 
Me « Les règles de vie c'est normal. » « Les règles de la vie c'est la maison et 
la classe. Je dirais à ma copine, tu dois 
pas faire ça et ça non plus et tu dois 
respecter les bricolages.» 
(Suite à la relance : « Comment 
expliquerais-tu à un nouveau copain ce 
que sont les règles de vie de la classe ?) 
Je « Il faut respecter les choses. » « C'est respecter les autres. » 
As « Je ne sais pas. » « Je lui dirais il faut pas faire ça.» 
(Suite à la relance : « Comment 
expliquerais-tu à un nouveau copain ce 
que sont les règles de vie de la classe ?) 
Ne « C'est quelque chose qu'on doit 
faire. » 
« Pour moi, c'est bien parce qu'on peut 
se faire mal, on peut peut-être mourir 
ou on peut se blesser, on doit aller chez 
le médecin.» 
 
Les définitions du pré-test montrent que les règles de vie de la classe ne sont pas inconnues 
des élèves et qu’ils en ont tous une représentation selon par exemple leur éducation, leurs 
expériences en garderie ou en 1ère H et 2ème H ou leurs vécus en société. D’ailleurs, lors du 
conseil de classe n°4, un élève a exprimé « Dans mon ancienne classe on avait les mêmes 
règles » (Ty).  
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Je ne cherche pas à définir une relation entre les définitions des élèves et ces différents 
facteurs, car ma recherche porte sur une possible évolution des représentations des élèves par 
rapport aux règles. 
Cependant, la variété des réponses m’avait donné à croire que les réponses récoltées au post-
test seraient intéressantes à découvrir puisque les élèves auraient vécu une expérience 
commune. J’avais fait l’hypothèse que l’expérience commune en question, pratiquer un 
conseil de classe hebdomadaire pour parler des règles de vie de la classe, allait peut-être 
donner aux élèves des notions identiques par rapport à l’existence desdites règles et que leurs 
définitions se rapprocheraient peut-être davantage les unes des autres. Je me réfère ici à la 
notion « des représentations partagées » de Perrenoud (1999) lorsqu’il parle de l’importance 
d’accorder les représentations de chacun lorsqu’on décide de s’atteler à un projet commun. 
Toutefois, en analysant les définitions du post-test, je constate qu’elles sont loin d’être 
semblables et il est même difficile d’imaginer qu’ils ont vécu l’expérience commune 
d’élaboration et d’explicitation des règles. Ainsi, je me demande à nouveau dans quelle 
mesure les élèves ont été actifs dans le processus d’élaboration. N’est-ce pas moi-même qui ai 
voulu croire qu’ils participaient ? Caron (2012) rappelle qu’il n’est pas possible de 
synchroniser les prises de conscience des élèves puisqu’ils ont chacun leur propre rythme de 
développement et Arenilla (2007) postule que les représentations sont évolutives selon 
différents facteurs dont l'éducation et l'instruction reçues. S’il l’on considère donc la 
représentation comme évolutive, il est possible d’imaginer qu’elle se développe plus ou moins 
en fonction des élèves. Dans ce sens, il paraît normal que les représentations des élèves par 
rapport aux règles n’aient pas forcément amorcé une évolution notoire, ni surtout une 
évolution synchrone. 
Un seul élève donne une définition de la règle qui justifie la règle « Pour moi, c'est bien parce 
qu'on peut se faire mal, on peut peut-être mourir ou on peut se blesser, on doit aller chez le 
médecin.» (Ne). Il explique le motif et la raison d’être de la règle. Nous pourrions avancer 
que cet élève se trouve dans le processus d’actions auto-régulées ou même d’actions 
autonomes, tel que défini par Méard & al. (1998). 
4.7.5 Une règle de vie, ça sert à quoi ? 
Du point de vue de l’utilité des règles, 6 élèves sur 8 ont répondu au pré-test que les règles 
sont utiles. Au post-test, 7 élèves sur 7 répondent par l’affirmative.  
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Tableau 5. Utilité des règles de vie. Pré-test et post-test 
 Pré-test Post-test 
Mat « Faire le silence, faire tout bien, tout 
juste » et « comme ça on fait pas des 
choses qui sont dangereuses » 
« Ça sert à respecter qu'est-ce qui est 
marqué. Ou sinon si on respecte pas 
bien on est puni » 
Ty « Oui, même si la maîtresse part, ça 
veut pas dire qu’on doit faire les fous 
dans la classe » 
Absent 
Ma « Oui, comme ça on fait pas des choses 
qui sont dangereuses » 
« Ça sert à pas taper les gens et pas 
faire de bêtises et après la maîtresse 
elle se fâche et elle est triste parce 
qu'elle veut pas avoir des enfants qui 
sont comme ça »  
Ren « Ça sert à dire ce qu’on ne doit pas 
faire » 
« Je sais pas.» 
Me « Non » « Je sais pas. Pour qu’on apprenne. 
Pour que, quand on est grands, on se 
rappelle et on fasse pas de bêtises » 
Je « Non, seulement respecter » « Ça sert à rester sage, tranquille » 
As « Je ne sais pas. » « Oui. On n’a pas le droit » 
Ne « Oui, c’est utile pour apprendre. 
Sinon, on sait rien » 
« Pour apprendre à pas taper, pas faire 
des coups de main, pas courir » 
 
En ce qui concerne le pré-test, pour la plupart des élèves, les règles sont utiles comme le 
montrent les réponses ci-dessous : 
« Faire le silence, faire tout bien, tout juste » (Mat, pré-test) 
« Comme ça on fait pas des choses qui sont dangereuses » (Ma, pré-test) 
« Ça sert à dire ce qu’on ne doit pas faire » (Ren, pré-test). 
Le terme « dire » en gras ci-dessus est intéressant à relever car il est en lien avec les propos de 
Maheu (2012) qui nous invite à concevoir le mot interdire en deux paroles distinctes.   
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« L’inter » et « le dire », autrement dit le fait de dire aux personnes concernées ce qu’ils ne 
sont pas en droit de faire afin que chacun soit au courant de la marge de liberté dont il 
dispose. De plus, je pointe le doigt sur la réponse suivante : 
« Oui, c’est utile pour apprendre. Sinon, on sait rien » (Ne, pré-test). 
La notion d’apprentissage est ici présente. J’en profite pour faire le lien avec Caron (2012) 
lorsqu’elle dit que les règles font partie des objets d’apprentissage et avec Méard (2010) 
lorsqu’il parle des règles comme des « savoirs à part entière qu’il faut programmer, 
didactiser » (p.27). L’élève va donc devoir s’approprier ces règles de façon à être capable de 
se les auto-adresser (Méard, 2010); il revient à l’enseignant de planifier et d’organiser cette 
appropriation comme il le ferait avec n’importe quel autre objet d’apprentissage. 
Imaginer qu’en travaillant sur les règles de vie lors du conseil, les élèves entreront plus 
facilement dans cet apprentissage et seront plus à même de réguler leurs comportements de 
manière autonome est très enthousiasmant.  
Pour ce qui est du post-test, les réponses concernant l’utilité des règles sont toutes positives 
mais l’argumentation quant à leur utilité se réfère principalement à l’idée de satisfaire le désir 
de la maîtresse et d’obéir à la maîtresse : 
« Ça sert à respecter qu'est-ce qui est marqué. Ou sinon si on respecte pas ben on est puni » 
(Mat, post-test) 
« Ça sert à rester sage, tranquille » (Je, post-test) 
« Ça sert à pas taper les gens et pas faire de bêtises et après la maîtresse elle se fâche et elle 
est triste parce qu'elle veut pas avoir des enfants qui sont comme ça » (Ma, post-test). 
Ces réponses font écho aux propos d’Archambault et Chouinard (2009) lorsqu’ils disent que 
la plupart des élèves attend de recevoir, de la part de l’enseignant, les consignes en rapport 
avec les comportement à adopter et qu’ils s’y soumettent de manière spontanée.  
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4.7.6 Qui décide des règles ? 
Figure 3. Qui décide des règles ? Pré-test 
 
Figure 4. Qui décide des règles ? Post-test 
 
Au pré-test, 8 élèves sur 8 répondent que c’est la maîtresse qui décide des règles. Ces 
conceptions initiales sont à mettre en lien avec la conscience encore immature de certains 
élèves qui s’attendent à ce que l’adulte soit le seul détenteur du pouvoir décisionnel (Richoz, 
2009). Référons-nous également à Archambault et Chouinard (2009) lorsqu’ils parlent de la 
disposition des élèves à obéir. De plus, lors des conseils n°5 et n°6, nous avons débattu sur la 
question « Dois-tu toujours obéir à tes parents ? », les réponses étaient majoritairement 
affirmatives : 
« Oui parce qu’ils sont plus grands » 
« Il faut toujours obéir à ses parents parce qu’après on peut faire un accident ou quelque 
chose de pas bien » 
« Il faut obéir car sinon ça peut faire du mal à nos parents »  
Pré-­‐test:	  
D'après	  toi,	  qui	  décide	  des	  règles	  de	  vie?	  
La	  maîtresse	  
Post-­‐test:	  
D'après	  toi,	  qui	  décide	  des	  règles	  de	  vie?	  
	  
La	  maîtresse	  /	  les	  maîtresses	  Dieu	  
Ne	  sait	  pas	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J’avais fait l’hypothèse que l’opinion des élèves par rapport au pouvoir de décision changerait 
puisque, par le biais du conseil, je leur ai donné l’occasion de s’approprier une partie du 
pouvoir. Rappelons les propos de Laplace (2008) indiquant que lorsqu’un enseignant décide 
de mettre en place un conseil de classe, il donne à l’élève une possibilité d’appréhender la 
notion de pouvoir, d’expérimenter le débat et la négociation, des rôles qui étaient, par le 
passé, incontestablement destinés au maître. 
Toutefois, les résultats du post-test montrent qu’aucun changement n’a eu lieu. 5 élèves 
répondent que c’est la maîtresse qui a décidé des règles, 1 élève ne sait pas et une autre a une 
réponse qui sort des sentiers battus. 
Ci-dessous un extrait du conseil n°6 montre la confusion des élèves à propos de la question 
« Qui a décidé les règles de vie ? » posée par moi-même : 
« C’est nous tous » (Re) 
« C’est moi » (So) 
« C’est seulement toi ? » (moi-même) 
« Non ! » (tous) 
« C’est la maîtresse » (Me) 
« C’est seulement moi ? » (moi-même) 
« Non, c’est tout le monde » (tous) 
Si, lors du conseil, il a été possible de verbaliser avec tout le groupe que les règles ont été 
décidées par tous, il semble qu’individuellement les représentations des élèves n’aient guère 
évolué et qu’ils soient restés accrochés à l’idée que c’est la maîtresse qui a décidé. Peut-être 
que les élèves sont dans une phase de déstabilisation et que leurs représentations sont en train 
d’évoluer comme Arenilla (2007) le définit ; d’où le « flou » momentané de leurs 
représentations. Dans ce sens, la réponse d’une élève à la question « Comment est-ce que les 
règles de vie ont été faites cette année ? » est éloquente: 
« Vous avez choisi entre toutes (les maîtresses). Vous avez choisi ce que vous alliez mettre 
(comme règles) et vous vous êtes mises d’accord » (Je, post-test) 
Cette constatation rappelle les propos de plusieurs auteurs (Archambault & Chouinard, 2009 ; 
Richoz, 2009) lorsqu’ils évoquent que les élèves ne comprennent pas forcément le sens de 
participer eux-mêmes à la décision des règles. En effet, ils sont encore trop jeunes et 
attribuent le pouvoir à l’adulte uniquement.  
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4.7.7 La règle la plus importante 
À la fin de l’entretien du pré-test, j’ai demandé aux élèves de me dire quelle règle de l’école 
était la plus importante à leurs yeux. La majorité des élèves indiquent que la plus importante 
est liée à la sécurité.  
Je ne leur ai pas demandé de préciser si c’était une règle à appliquer en classe ou ailleurs. En 
voici l’énumération: 
« Pas pousser » (Mat, pré-test) 
« Pas être violent, sinon on peut blesser une personne » (Ty, pré-test) 
« Ne pas faire de croche-pattes parce qu'on peut s'ouvrir la tête et aller à l'hôpital » (Ren, 
pré-test) 
« Ne pas taper. Sinon, si on tape au ventre, ça fait mal » (Me, pré-test) 
« Pas dépasser les limites de la cour sinon on est trop loin de l'école » (Ne, pré-test). 
Ces réponses montrent que les élèves accordent une grande importance aux règles liées à la 
sécurité. On peut donc penser qu’ils ont besoin de se sentir eux-mêmes en sécurité. Peut-être 
même qu’ils attendent que le maître soit le garant des règles « sécurisantes » pour se sentir 
sécurisés. Cette hypothèse est en lien avec Maheu (2012) lorsqu’elle souligne que 
l’enseignant a le devoir d’imposer sans négociation possible les règles qui assurent la sécurité 
de la classe. 
La réponse d’une élève diverge passablement des autres. Elle s’est exprimée en utilisant la 
forme positive, ce qui rappelle les propos de Caron (2012) cités précédemment : « Lever la 
main pour parler, parce que si on parle tous en même temps ça fait mal aux oreilles » (Ma). 
Pour le post-test, les réponses des élèves à cette question restent liées à la sécurité. 
4.7.8 Résultats liés à la pratique du conseil et aux règles de vie de la classe 
« Que peux-tu dire sur le conseil du jeudi après-midi ? » 
Abordons à présent les réponses liées à la pratique du conseil de classe. J’ai demandé aux 
élèves ce qu’ils pouvaient me dire sur le conseil du jeudi après-midi. Cette question était 
ouverte car je souhaitais voir quels liens spontanés les élèves feraient entre le conseil et les 
règles de vie. Voici les résultats : 
• 5 élèves sur 7 ont parlé des billets et de la boîte à paroles avec beaucoup 
d’enthousiasme.  
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• 1 élève a évoqué les métiers du conseil (gardien du temps, lecteur,…) ainsi que le 
rituel d’ouverture et de fermeture. 
• 2 élèves ont mentionné la pratique de l’écriture et de lecture liées au panneau du 
conseil où figurait l’ordre du jour. 
• 1 élève a répondu que lors du conseil, on parlait des règles. 
Il est surprenant de constater qu’un seul élève fait le lien entre le conseil et les règles de vie. 
En réalité, ce n’est pas une surprise puisqu’en analysant les conseils de classe, j’ai pris 
conscience que je n’avais pas expliqué clairement aux élèves ce que nous allions discuter au 
conseil et ce à quoi il nous servirait. Il est intéressant de faire un lien avec Laplace (2008) qui 
avertit que si le champ symbolique du conseil n’est pas structuré, cela laisse toute les portes 
ouvertes et l’enseignant risque de perdre de vue le sens de la pratique du conseil. 
Si l’enseignant lui-même perd de vue ce sens, qu’en est-il des élèves ? 
Les réponses ci-dessous sont éloquentes: 
« On a discuté. On pouvait écrire des billets pour dire quelque chose à quelqu’un » (Mat, 
post-test) 
« On a lu la boîte à paroles » (Re, post-test) 
« On a lu. On a fait les billets » (Me, post-test) 
« On écrivait dans le panneau et il y avait des gardiens du temps et on devait lire le panneau. 
On devait ouvrir et fermer le conseil. On devait mettre en place le panneau » (As, post-test). 
Nous pouvons conclure que les élèves se sont souvenus de nombreux éléments concernant le 
fonctionnement du conseil mais qu’ils n’ont pas fait de lien spontané avec les règles de vie 
pourtant élaborées lors des conseils. 
« Le conseil a-t-il été utile pour décider des règles de vie de la classe ? » 
À cette question, les 7 élèves interrogés répondent de manière très convaincante que le conseil 
a été utile pour décider des règles de vie mais aucun d’eux ne parvient à dire pour quelles 
raisons. 
« Quelle(s) règle(s) de vie as-tu proposé lors du conseil de classe ? » 
Les résultats obtenus pour cette question sont à nouveau révélateurs quant au manque de lien 
entre le conseil et les règles de vie : 
• 3 élèves disent avoir proposé des règles lors du conseil mais ne se souviennent plus 
desquelles.  
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• 1 élève répond qu’il n’a rien proposé. 
• 3 élèves ne se souviennent plus. 
Voici ci-dessous une réponse qui démontre un lien entre la pratique du conseil et les règles : 
« Oui, je me rappelle plus quoi mais je sais que j’avais demandé un truc » (Je, post-test) 
Voici, en revanche, une réponse qui atteste du manque de lien. J’ai utilisé la relance « Est-ce 
que tu te souviens quand je suis venue avec un grand papier, qu’est-ce que j’ai fait ? » 
« Tu as écrit des choses » (Re, post-test). 
4.8 Synthèse des résultats 
4.8.1 Question de recherche 
« Dans quelles mesures la pratique du conseil de classe influence-t-elle les représentations 
des élèves de 3ème H concernant les règles de vie de la classe ?» 
Le conseil de classe est sans aucun doute un outil pédagogique permettant de faire évoluer les 
représentations des élèves. Pour la présente recherche, les conceptions des élèves en rapport 
avec les règles de vie ont pu, toute proportion gardée, amorcer une évolution. 
Même si les écarts entre le pré-test et le post-test sont plutôt minimes et que les résultats de la 
recherche peuvent être qualifiés de peu concluants, il faut garder à l’esprit que l’expérience 
menée a été de courte durée et qu’il serait intéressant de voir si d’autres résultats sont 
observables sur une période d’expérimentation plus longue. 
Il est difficile de faire ressortir précisément les liens que les élèves ont établi entre le conseil 
de classe et les règles de vie. Dans leurs réponses, on perçoit que les élèves ont fait un chemin 
par rapport à la question des règles entre les deux tests mais il est difficile de faire ressortir 
des liens directs avec la pratique du conseil de classe. 
Il faut rappeler l’importance pour l’enseignant de clarifier les visées qu’il poursuit au travers 
du conseil. Si ce dernier ne maintient pas le focus du groupe-classe sur ce qu’il souhaite 
travailler lors des conseils, alors les élèves sont eux-mêmes désorientés. Les élèves doivent 
comprendre le sens que sous-entend la pratique du conseil, sinon ils s’accrochent à son aspect 
fonctionnel au lieu d’entrer dans sa dimension pédagogique. En effet, nous avons vu que les 
élèves étaient tout à fait capables d’expliquer le fonctionnement du conseil mais qu’ils 
n’étaient pas au clair sur la raison d’être du conseil.  
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L’âge des élèves est un élément à prendre en compte car il implique que les élèves ne sont pas 
forcément dotés de la maturité nécessaire pour comprendre qu’ils sont eux-mêmes invités à 
décider des règles au lieu que ce pouvoir ne soit conféré qu’à l’enseignant. 
4.8.2 Sous-questions 
« Quelles représentations les élèves ont-ils des règles de vie de la classe ? » 
• Quelle définition des règles ? 
• Dans quelle mesure considèrent-ils les règles de vie comme utiles ? 
• Qui décide de ces règles ? 
Les élèves ont tous des représentations en ce qui concerne les règles. Que ce soit les règles 
extérieures à l’école ou les règles propres à l’école ou à la classe. Ils sont capables de citer des 
endroits concrets où l’on trouve des règles. 
De manière générale, le nombre d’élèves ayant entendu parler des règles a augmenté au post-
test. Il est possible d’inférer que le fait d’avoir parlé des règles durant le conseil de classe a eu 
une influence sur les réponses des élèves. Par contre, les élèves ne savent pas dire où ils en 
ont entendu parler. Plusieurs élèves utilisent la forme positive lorsqu’ils parlent des règles. 
Par rapport à la définition du mot règle, le conseil n’a pas permis d’uniformiser les 
représentations et les définitions sont donc restées très individuelles. Si le conseil est une 
réunion visant à donner la parole aux élèves et à leur permettre de dialoguer entre eux, il n’est 
pas toujours évident d’amener les élèves à converser avec les autres car ils se réfèrent 
spontanément à l’adulte. Dès lors, il est difficile d’évaluer le niveau de participation et de 
compréhension de l’ensemble du groupe. 
L’utilité des règles est clairement reconnue par les élèves mais il leur est très difficile de dire 
en quoi la règle est utile. De leur point de vue, les règles liées à la sécurité sont les plus 
importantes. 
Les élèves ne font pas de liens avec les règles décidées en commun au conseil et leur propre 
pouvoir de décision. S’ils se souviennent vaguement d’avoir élaboré les règles de vie de la 
classe durant le conseil, il n’en reste pas moins qu’ils attribuent le pouvoir décisionnel à la 
maîtresse, voire aux maîtresses.  
À la conquête des règles de vie de la classe ! 
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« Quelles représentations les élèves ont-ils du conseil de classe ? » 
• Quels liens font-ils entre le conseil et les règles de vie ? 
• Le conseil a-t-il permis une évolution des représentations initiales des élèves sur les 
règles de vie ? 
Les élèves n’ont quasiment fait aucun lien direct entre le conseil et les règles de vie. Ils ont su 
décrire de nombreux outils et différentes pratiques du conseil. Parallèlement ils ont pu 
restituer certaines règles élaborées au conseil. Mais la relation entre conseil et règle n’a 
définitivement pas été établie pour la grande majorité des élèves. Les représentations des 
élèves par rapport aux règles de vie ont évolué mais il est très difficile de dire dans quelle 
mesure c’est le conseil qui a permis cette évolution. 
5 Retours sur la pratique du conseil 
5.1 Introduction 
Dans ce chapitre, je reviens sur mon expérience pour en exposer les biais principaux et les 
manques mais aussi les points forts et les améliorations imaginées pour que les personnes qui 
désirent se lancer dans l’aventure de la pratique du conseil y trouvent des pistes d’action. 
Durant mes trois années de formation à la HEP, une compétence qui était très régulièrement 
« remise sur le tapis » est celle du praticien réflexif. On nous a notamment présenté, lors du 
module BP101 (Introduction à la profession. Choix professionnel : le rôle de l’enseignant), les 
6 paradigmes de Paquay (1994) où l’une des six compétences attendues d’un professionnel de 
l’enseignement est d’adopter une posture de praticien réflexif consistant à réfléchir sur ses 
pratiques et analyser leurs effets ainsi qu’à produire des outils innovants. 
De plus, le module BP63-INT (séminaire d’intégration) a exigé de la part des étudiants 
l’écriture de deux métatextes par année dans le but de poser un regard distancé sur des 
événements liés à la pratique de chacun et éclairés par des éléments théoriques. À nouveau le 
praticien réflexif est sollicité.  
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Ces considérations me poussent à voir mon travail de mémoire comme une suite logique de la 
praticienne réflexive, en devenir, que je suis. Comme j’en ai averti le lecteur en introduction, 
ma recherche, loin d’être parfaite, a été principalement biaisée par un manque de clarté quant 
aux objectifs du conseil de classe.  En effet, rétrospectivement, je réalise que les élèves n’ont 
pas été informés sur la raison de faire un conseil de classe. J’y reviendrai plus loin. 
La critique a deux forces bien opposées : la destruction et la construction. Si, durant une 
bonne partie de mon travail, je suis restée « engluée » dans la force destructive, j’ai peu à peu 
réussi à reprendre possession de la deuxième force. 
Ainsi, arrivée au terme de mon travail, je réalise que la critique peut s’avérer constructive 
pour autant qu’on accepte de voir les choses telles qu’elles sont et non telles que l’on 
désirerait qu’elles soient. Une fois cette étape franchie, on peut analyser nos erreurs et voir en 
quoi elles peuvent nous être utiles pour améliorer nos prochaines entreprises. 
5.2 Les biais principaux de ma recherche 
Expliciter le but du conseil aux élèves 
Le fait de n’avoir pas fourni une explicitation claire aux élèves sur la raison de se réunir au 
conseil est le plus grand biais de ma recherche. Comme l’indique Maheu (2012), il est 
nécessaire de « mettre au clair son projet global » (p.52). Ainsi, mon champ de compétence 
tel que définit par Laplace (2008) était trop flou. Le calendrier que je m’étais imposé pour la 
mise en place de mon projet exigeait que je débute les conseils hebdomadaires alors que 
j’étais encore peu au clair par rapport à ce que j’attendais des élèves et ce que nous allions 
concrètement y faire. Je savais que mon but était de faire réfléchir les élèves sur les règles de 
vie, de les élaborer avec eux, d’en discuter pour mieux les expliciter. Mais, la réalité du 
terrain s’est avérée très différente de celle de mes planifications élaborées dans mon salon. 
J’ai donc souvent agi sur le vif, sans le recul nécessaire pour réguler le conseil afin de garder 
le cap sur sa visée. 
Par conséquent, en réécoutant les enregistrements je me suis aperçue que je n’ai pas expliqué 
de manière claire la raison pour laquelle nous nous réunissions au conseil alors que 
j’avais planifié de le faire. La raison de cet oubli est directement liée à la pratique du conseil 
elle-même. Je me suis focalisée sur la discipline et surtout sur le fait d’obtenir l’adhésion des 
formés ; c’est-à-dire, que les élèves soient motivés à se réunir au conseil.  
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Nous avons clarifié ce point tardivement lorsqu’au conseil n°4 une élève a demandé : 
« Pourquoi on fait le conseil ? » (Fa). Je regrette de ne pas avoir systématiquement écouté 
l’enregistrement le jour même du conseil car cela m’aurait permis de noter mon manque de 
clarté et j’aurais pu « redresser le tir » déjà lors du conseil n°2. 
Ainsi, ce n’est qu’après avoir tenu la moitié des conseils que le but de nos réunions s’est 
éclairci et je pense que cela a eu une influence dans les réponses obtenues au post-test 
concernant l’utilité du conseil et son rapport aux règles de vie de la classe. 
Le facteur « temps » 
Il est certain que les conditions pour mettre en place ce conseil étaient loin d’être idéales. Je 
n’intervenais qu’à 50% dans la classe et deux autres maîtresses se partageaient le reste du 
temps et n’étaient pas activement liées au conseil de classe. Trois jours par semaine, je 
n’avais donc aucune prise sur ce qui passait en classe et aucune manière de savoir si le conseil 
continuait d’exister aux yeux des élèves les jours où j’étais absente. 
De plus, même si j’ai instauré une pratique régulière du conseil avec des outils (cahier des 
conseils, panneau) sensés en faciliter le suivi, il n’en reste pas moins que la période de trois 
mois sur laquelle se sont déroulés les conseils est très courte. On ne met pas en place un 
conseil de classe en « deux temps, trois mouvements » ! Les élèves ont besoin de s’habituer à 
sa forme, d’y trouver leur place et de se sentir en sécurité. 
La mise en place du dispositif lui-même a pris énormément de temps et je me suis souciée, 
avant toute chose, de le faire fonctionner pour éviter les problèmes de discipline. C’était, 
selon moi, une étape incontournable mais j’ai sous-estimé le temps qu’il me faudrait pour que 
le conseil devienne un rituel que les élèves se soient appropriés. Ainsi les quatre premiers 
conseils ont servi à mettre le cadre disciplinaire en place, à expliquer les comportements 
attendus pour que le conseil ait lieu et, à vrai dire, j’ai souvent été déstabilisée par ce qui se 
passait. L’écriture et la lecture du panneau ainsi que l’ouverture de la boîte à paroles 
nécessitaient aussi beaucoup de temps mais les élèves attendaient ce moment avec tellement 
d’impatience que j’ai décidé de ne pas court-circuiter cet enthousiasme.  
À la conquête des règles de vie de la classe ! 
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5.3 Les points forts 
Arrivée au terme de mon travail, je peux dire aujourd’hui que ma motivation a été nécessaire 
pour soutenir mon entreprise qui, par moments, s’est avérée difficile. J’étais absolument 
déterminée à mettre en place un conseil lors de mon stage et même si j’avais quelques doutes 
ou appréhensions, ma conviction a été plus forte, ce qui m’a permis d’aller au bout de 
l’aventure. 
Les élèves ont énormément apprécié le dispositif du conseil, en particulier la boîte à paroles et 
les métiers du conseil. De même, le rituel d’ouverture et de fermeture grâce au « courant de 
communication » était un moment très attendu. 
Dommage qu’ils n’aient pas éprouvé le même enthousiasme pour parler des règles de vie car 
même s’ils se sont volontiers exprimés et ont participé à chacune des activités que je 
proposais concernant les règles, il n’en reste pas moins que leur attention était souvent 
focalisée sur les autres aspects du conseil. 
Ci-dessous, je relate trois petites anecdotes qui dépeignent des aspects positifs du conseil. 
Elles ne font pas référence aux règles de vie discutées lors du conseil mais au dispositif lui-
même. 
L’écriture des billets 
« Je me souviens qu’un matin, j’ai annoncé qu’un moment serait dévolu à l’écriture des billets 
(boîte à paroles) suite à la demande expresse des élèves de bénéficier d’un tel moment. La 
matinée s’est, ma foi, déroulée si rapidement que j’en ai oublié ma promesse et aucun élève 
n’est venu réclamer. À la pause de midi, je me suis dit que, finalement, les élèves ne se 
sentaient peut-être pas si concernés par le conseil. L’après-midi, en entrant en classe, quelques 
élèves se dirigent spontanément vers les billets et retournent à leur place pour écrire dans un 
silence religieux. D’autres élèves imitent ces derniers et, au final, toute la classe est en train 
d’écrire un billet pour la boîte sans que je n’aie dit quoi que ce soit. Certains sollicitent mon 
aide, d’autres celle des plus grands ».  
L’expulsion 
« Lors du premier conseil, j’ai envoyé trois élèves dans la classe 1ère - 2ème H en leur disant 
qu’ils n’étaient pas prêts à suivre le conseil. En effet, ils faisaient à peu près n’importe quoi et 
je n’avais aucune prise sur eux.  
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Les trois élèves en question n’ont pas apprécié d’être « expulsés » et ils ont exprimé leur 
frustration lors du conseil n°2, ils avaient l’impression d’avoir manqué quelque chose. 
Effectivement, durant leur absence, nous avions procédé à un vote et ils étaient fâchés de ne 
pas avoir pu participé. Une élève leur a spontanément dit : « Pour pouvoir voter il faut bien se 
tenir au conseil ». J’ai apprécié ce moment car je n’ai pas moi-même donné cette explication. 
Elle est venue de la part d’une élève et les trois élèves ont très bien compris qu’ils s’étaient 
mal comportés et que s’ils ne voulaient pas à nouveau être sortis du conseil, ils avaient intérêt 
à changer leur comportement. Dès lors, le conseil n’a plus été confronté à un tel 
débordement ». 
Le conseil oublié !? 
Le conseil avait lieu les jeudis après-midi mais parfois, les élèves de 7-8 ans ont des 
difficultés à se situer dans le temps. Ainsi, jeudi matin une élève est arrivée toute paniquée 
vers moi en disant « Hé! On n'a pas fait le conseil! » (Fa, avant le conseil n°5). Cette 
anecdote démontre que le conseil est important aux yeux des élèves. 
5.4 Regard critique 
Je me demande dans quelle mesure les élèves ont été actifs dans le processus 
d’élaboration des règles de vie de la classe. Ont-ils réellement été acteurs ou ai-je seulement 
voulu croire qu’ils l’étaient ? Caron (2012) conseille aux enseignants de réfléchir ainsi « Ai-je 
véritablement associé les élèves à la formulation des règles de vie et de l’application des 
conséquences ? » (p.104). Je n’en suis pas si sûre ; ils m’ont, certes, énuméré les règles de vie 
importantes à leurs yeux lors des conseil n°3 et n°4 mais je les ai moi-même reformulées et 
organisées de manière à extraire sept règles concises d’après leurs idées. Ont-ils reconnu les 
propositions qu’ils avaient faites ou ont-ils pensé que de toute façon leur avis importait peu 
puisque la maîtresse arrivait avec des règles toutes faites ? 
Bien sûr, je leur ai dit avoir simplement restructuré leurs propres idées mais cela a-t-il suffi 
pour qu’ils se considèrent auteurs des règles ? L’élève qui s’est exprimée ainsi « Mais on sait 
que c’est toi qu’as fait les règles » (Fa, conseil n°8) prouve que j’ai raison d’en douter. 
Finalement, je me suis rendue compte de la difficulté de ne pas trop intervenir verbalement et 
de laisser la place à la parole des élèves.  
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Très souvent, j’avais l’impression que les élèves n’interagissaient pas entre eux mais 
uniquement avec moi comme en témoigne cet extrait tiré de mes notes personnelles : « J'ai 
l'impression de discuter avec les élèves les uns après les autres et que la discussion de groupe 
n'existe pas encore. Suis-je trop présente ? Est-ce que j'interviens trop? » (Conseil n°7). 
5.5 Des pistes pour se lancer dans la pratique du conseil 
• Si l’enseignant souhaite travailler les règles de vie de la classe au conseil, il est 
important de définir une manière d’amener les élèves à réfléchir sur les règles. 
L’enseignant peut, par exemple, poser la question suivante lors des premiers conseils : 
« Nous sommes un grand groupe et nous allons vivre ensemble plusieurs heures par 
jour toute l’année. Croyez-vous que nous devrions nous donner des règles de 
fonctionnement ? Pourquoi ? » (Archambault & Chouinard, 2009, p.90). 
• Quels que soient les objectifs poursuivis par l’enseignant en mettant en place le 
conseil, il est primordial de les communiquer clairement aux élèves et de maintenir le 
cap. Le risque étant de ne plus savoir à quoi sert le conseil et de se décourager en 
constatant que rien ne se passe et que les discussions « tournent en rond ». 
• L’enseignant doit garder en mémoire que la mise en place d’un conseil nécessite du 
temps. Trois mois ne suffisent pas, selon moi, pour que les élèves aient le temps 
d’intégrer rituels et objectifs du conseil et pour que l’enseignant prenne le recul 
nécessaire afin de réguler sa pratique. Ainsi, même si les premiers conseils semblent 
décousus voire chaotiques, il s’agira de persévérer, de faire preuve de patience et pour 
tout dire de croire profondément aux visées que l’on poursuit au travers du conseil. 
C’est seulement ainsi que le conseil pourra exister tel qu’il est, avec son lot 
d’imprévus et de tâtonnements, et non tel qu’on le souhaiterait de prime abord. 
• Il peut être nécessaire d’instaurer la règle « Au conseil, on ne se moque pas » pour 
rassurer les élèves qui n’oseraient pas prendre la parole, soucieux de se faire moquer. 
• Si l’enseignant désire voir les élèves prendre la parole, il faut leur en laisser 
l’occasion. De manière générale, les enseignants ont tendance à beaucoup parler. Au 
conseil, il s’agit de se retenir d’intervenir à tout bout de champ pour donner la place 
aux élèves de s’exprimer. Les silences sont nécessaires et il est préférable de les 
accueillir tout simplement même si, au début, nous les redoutons.  
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• Les élèves ont tendance à ne s’adresser qu’à l’adulte lorsqu’ils posent une question ou 
expriment une idée. Le conseil est un lieu permettant de s’entraîner à communiquer 
avec les autres, de s’adresser au groupe-classe. Il revient à l’enseignant de guider les 
élèves vers une interaction collective afin de sortir du schéma interactif « enseignant-
élève ».  
6 Conclusion 
6.1 À propos du conseil 
La conclusion essentielle que je retire de mon travail est la nécessité d’être au clair avec le 
projet que l’on poursuit en mettant en place un conseil de classe. Comme je l’ai expliqué plus 
haut, j’ai mis l’accent sur l’utilisation des outils de médiation (panneau, cahier, boîte à 
paroles…), sur la régularité du conseil et sur une organisation de son déroulement très 
ritualisée (ouverture et fermeture du conseil, attribution des responsabilités) car j’étais très en 
souci de faire « fonctionner » le conseil. Ceci au détriment de la définition de ses objectifs. 
Par contre, je suis satisfaite de ma recherche car elle montre qu’il y a tout lieu de penser que 
le conseil de classe peut faire évoluer les représentations des élèves. Voilà qui me motive à 
poursuivre l’aventure avec mes futures classes. 
Au travers de mon mémoire, je souhaitais acquérir une certaine expertise du conseil de classe. 
Cette idée de devenir « experte » du conseil était très ambitieuse puisque j’ai pris conscience, 
au fur et à mesure de l’expérience, qu’il n’existait pas de recette miracle prédéfinie pour 
mettre en place un conseil. En effet, de nombreux facteurs sont à prendre en considération 
comme les visées du conseil, les imprévus inhérents à la classe ou encore les réactions des 
élèves. Ceci oblige le praticien à être très au clair par rapport au projet qu’il poursuit et en 
même temps flexible afin que le conseil reste un outil vivant. Si l’enseignant est ouvert aux 
événements imprévisibles de la classe, ce sont là des occasions d’y réagir pour en faire 
quelque chose. Je me souviens par exemple qu’une élève avait demandé « pourquoi on a une 
boîte à paroles ? » (Fa, conseil N°4). Face à une telle question, le praticien peut réagir de 
différentes manières. S’il décide de donner une explication rapide, alors il ne prend pas en 
considération les opinions des élèves et il risque de passer à côté de ce que représente cet outil 
pour ces derniers, des représentations auxquelles il ne pense peut-être pas.  
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Si, au contraire, il prend la décision de laisser les élèves y répondre et en discuter entre eux, 
alors ces derniers se retrouvent dans la posture d’élèves actifs et réflexifs. 
Il n’existe donc pas de marche à suivre à mettre en œuvre au pied de la lettre pour garantir 
que le conseil de classe fonctionne afin de régler tous les problèmes que l’on peut rencontrer 
dans la vie de la classe. D’ailleurs, Imbert (1994) nous invite à renoncer à l’« l’institution 
toute » (p.112) car le risque est de tomber dans une forme de « tyrannie » (p.113). 
Laplace (2008) avertit également que « Le fantasme du contrôle absolu est fréquent de la part 
des enseignants » (p.57). Voici un avertissement que j’entends garder à l’esprit en vue de ma 
future pratique ! Dès la rentrée d’août 2013, je souhaite offrir aux élèves un espace de parole. 
Mettre en place un conseil pour élaborer les règles en commun et réfléchir ensemble au 
fonctionnement de la classe me motive toujours énormément. 
6.2 À propos des règles de vie 
En ce qui concerne les canevas d’entretien utilisés pour ma recherche, je regrette de ne pas 
avoir davantage questionné les élèves sur « Comment font-ils, eux, pour respecter les règles 
de vie ? » afin de voir quelles sont leurs stratégies. Si je leur avais posé la question lors de 
l’entretien, j’aurais ainsi pu évaluer si leurs stratégies avaient évolué. Je trouve également 
dommage de ne pas leur avoir posé la question « A-t-on besoin d’avoir des règles de vie de la 
classe et pourquoi ? ». Je pense que les réponses des élèves auraient pu être un atout pour 
l’analyse des résultats. 
De manière générale, le travail que j’ai entrepris sur les règles de vie avec ma classe de stage 
m’a permis de me rendre compte de la difficulté d’élaborer les règles avec les élèves. En effet, 
leur rapport aux règles de vie et les représentations qu’ils se font de ces dernières sont en 
pleine construction, ce qui rend les moments de discussion complexes à gérer. Je pense avoir 
sous-estimé à quel point les élèves sont encore « avides » ou devrais-je dire dépendants de 
l’avis de l’enseignant. De prime abord, ils ne saisissent pas forcément la raison de les convier 
à réfléchir aux règles, à en discuter pour finalement les élaborer tous ensemble. Mais là se 
trouve tout l’intérêt de mon travail ; Comment impliquer les élèves dans ce processus ? 
Je retiens de cette expérience la nécessité, pour l’enseignant, d’être au clair avec les règles 
qu’il entend imposer, celles qu’il entend négocier et celles (encore inconnues) qu’il projette 
de laisser naître à partir des différentes opinions de ses élèves.  
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De plus, il est indispensable que l’enseignant se positionne en « modèle » face à ses élèves, ce 
qui implique qu’il doit être le premier à respecter toutes les règles en vigueur en classe et dans 
l’établissement. Un enseignant ne peut pas exiger certains comportements de ses élèves alors 
que lui-même ne les adopte pas. J’ai concrètement expérimenté cette difficulté car « sur le 
terrain » les événements se déroulant parfois très rapidement, il est facile de ne plus tenir 
compte, par exemple, de la règle « Je lève la main pour demander la parole ».  
À la place, on donne la parole aux élèves qui sont à proximité alors qu’ils ne lèvent même pas 
la main ou alors les élèves s’expriment sans lever la main et on écoute fuser leurs réponses 
jusqu’à ce que le chaos s’installe. Toutefois, un élève est très souvent là pour nous rappeler la 
règle momentanément oubliée. À l’enseignant d’être attentif à ces interventions qui 
témoignent qu’un rapport aux règles de vie est en train de se construire. 
Pour ma future pratique, j’aspire à aider les élèves à dépasser les implicites en leur expliquant 
quels sont les comportements que j’attends d’eux et quelles en sont les raisons. Mais, je ne 
suis pas prête d’oublier la nécessité de poser des limites claires et non négociables, pour 
rappel « les lois sacrées » de Richoz (2009), afin d’assurer la sécurité des élèves et de rendre 
enseignement et apprentissage possibles. 
J’emprunte les mots de Laplace (2008) pour mettre un point final à mon travail « On ne 
devient pas enseignant sans être mû par un horizon d’attentes situé au-delà de la réalité 
objective. L’acte d’enseigner est fondé sur la croyance en un possible « mieux » humain et 
social […] » (p.51). C’est l’idée de cheminer vers cet idéal d’un « monde meilleur » qui me 
motive à mettre en place un conseil dans ma future classe tout en me gardant de basculer dans 
des utopies qui m’amèneraient à exiger des élèves qu’ils se conforment à ma vision du 
« monde parfait ». Le but étant de faire évoluer les représentations des élèves et non de les 
formater…  
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7.3 Documents cités en annexe 
N°1 Canevas du pré-test 
Introduction 
Je vais te poser des questions et j'ai besoin de tes réponses pour un travail que je fais dans 
mon école. Ce qui m'intéresse, c'est de savoir ce que tu penses toi. Il n'y a pas de réponse juste 
ou fausse. Dis-moi simplement ce que toi tu penses. Les réponses que tu me donnes resteront 
anonymes, anonyme ça veut dire que personne ne saura ce que tu as répondu sauf moi.  
• Laisser du temps pour que naisse une réponse 
• Possibilité de revenir à une question ultérieurement 
 
Questions Mots-clé 
1. Le terme « règle » 
a.) Est-ce que tu as déjà entendu le mot « une règle » (précision si 
besoin: pas la règle pour mesurer) 
Relance: Parfois on dit, il faut respecter la règle...ou les règles. Est-
ce que ça te rappelle quelque chose? 
b.)  D'après toi, où y a-t-il des règles? À quels moments? (Endroits, 
moments) 
Relance: Si X me répond à l'école: « Oui, à l'école mais on va en 








2. Les règles de vie en classe 
a) As-tu déjà entendu parler des règles de vie en classe? 
Relance: Est-ce que, quand tu étais en enfantine la maîtresse t'a parlé 
des règles de la classe. Y a-t-il des choses que tu pouvais faire et 
d'autres que tu ne pouvais pas faire? 







3. Signification règles de vie de la classe 
a) Qu'est-ce que ça veut dire pour toi une règle de vie? 
Relance: C'est quoi pour toi une règle de vie? Si tu devais l'expliquer 
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Questions Mots-clé 
4. Utilité 
a) Les règles de vie en classe, est-ce que ça sert à quelque chose 
selon toi? Pourquoi? 
Relance: Est-ce que c'est utile ou inutile? Pourquoi selon toi?Si 
réponse = utile → Est-ce que c'est pour aider la maîtresse? Les 
élèves? 
b.) Est-ce que tu te souviens d'un moment où tu étais content ou 
fâché qu'il y ait une règle ou des règles dans la classe? Peux-tu me 
raconter pourquoi tu étais content ou fâché? 
Relance: Un moment où tu as trouvé qu'une règle ou des règles était 
utile(s) ou inutile(s)? 








Utilité VS inutilité 
5. Décision des règles 
a) D'après toi, qui décide des règles à l'école? 
Relance: Qui fait les règles? Les adultes? Les enfants? Ou les deux 
ensemble? Peux-tu me donner un exemple? 
b) Est-ce que les élèves peuvent décider des règles? Peux-tu me 
donner un exemple?  
Relance: Toi, par exemple, peux-tu décider d'une règle? 
c) Comment est-ce que les adultes ou les enfants ou, les adultes et les 
enfants, font-ils les règles à l'école? Comment ça se passe? (Peux-tu 
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Questions Mots-clé 
6. Importance des règles extérieures à l'école 
Attention à m'appuyer sur ce que l'élève m'a déjà dit à la question 
a). Au début de notre discussion, tu m'as dit qu'il existait des règles 
au foot / magasin / transports publiques.... Selon toi, quelle est la 
règle la plus importante au foot? Pourquoi? (reformuler tous les 
moments que l'élève m'a cités au point 1). 
b.) (Si l'élève n'a rien répondu au point 1) → Quelle est la règle la 
plus importante, en dehors de l'école, à ton avis? 
Relance: Est-ce qu'une fois tu t'es dit: « Aïe! sans cette règle ce serait 






7. Importance des règles à l'école 
a.) Et à l'école, est-ce qu'il y a une règle qui est, pour toi, la plus 
importante? Pourquoi? 
Relance: Peut-être que s'il n'y avait pas cette règle la classe ne 






Est-ce que ça a été pour toi ce moment de discussion avec moi? 
Je te remercie beaucoup pour tes réponses. 
Elles vont m'être très utiles pour mon travail. Je te rappelle que tu n'as pas à te faire de souci, 
les réponses que tu m'as données restent entre toi et moi. Dans quelques mois, juste avant 
Noël, je vais à nouveau te poser des questions comme ça j'aurais tout ce qu'il me faut pour 
mon travail.  
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N°2 Retranscription du pré-test 
Mat 
1.a) Oui, faut pas faire des bêtises. Faut 
pas crier. Faut chuchoter. 
b) Dans les magasins: Faut pas voler des 
trucs. 
2.a) Oui, c'est la maîtresse qui nous a dit ce 
qu'il fallait faire ou pas faire. 
b) Faut pas faire beaucoup de bruit. Faut 
pas déchirer les fiches. Faut travailler. Faut 
chuchoter. Elle (la maîtresse) avait écrit au 
tableau. 
3.a) C'est quelque chose qu'on fait tous les 
jours, tous les jours la même chose. 
4.a) Oui, ça sert à faire le silence, faire tout 
bien, tout juste. Pas faire de bêtises. 
b) J'étais content parce que j'avais bien 
travaillé et la maîtresse m'a dit que j'ai 
respecté les règles. 
5.a) La maîtresse 
b) Les élèves peuvent pas décider. Les 
élèves ont pas le droit de décider. Moi je 
peux pas décider. 
c) La maîtresse arrive avec les règles déjà 
prêtes. 
6.a) On ne tape pas parce que si on tape la 
personne a mal et va à l'hôpital. Faut 
toujours dire la vérité, c'est important. 
7.a) Pas embêter les autres, pas pousser. Si 
on pousse, faut dire à la maîtresse. Si on 
pousse l'autre va tomber. On peut se faire 
mal en tombant. 
Ty 
1.a) Oui. 
b) Faut pas casser quelque chose de 
quelqu'un d'autre. Pas mettre le moteur de 
la voiture à 200km/h. On peut pas casser la 
voiture de quelqu'un d'autre, 
2.a) Non, j'ai pas entendu. 
b) On pouvait jouer. Faire les coloriages, 
écrire, dessiner, lire. Pas casser les tables, 
pas dire de gros mots. Pas amener un 
flingue, une console de jeu ou un robot. 
3.a) Une règle pour tout le monde. 
4.a) Oui, c'est utile, ça sert à pas casser des 
choses. Même si la maîtresse part, ça veut 
pas dire qu'on doit faire les fous dans la 
classe. 
b) J'ai jamais été énervé parce que les 
règles c'est pour apprendre à faire quelque 
chose. 
5.a) La maîtresse. C'est le plus grand de la 
classe. 
b) Des fois. Quand la maîtresse va faire 
des choses mais faut demander aux plus 
grands. 
c) C'est quelque chose qu'on sait déjà. Des 
fois, on note dans l'agenda quand ça s'est 
bien passé ou mal passé. C'est les 
maîtresses qui disent. 
6.a) On peut pas détruire. On doit payer. 
Pas voler.  
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7.a) Pas être violent, sinon on peut blesser 




b) À la maison. À l'apems. 
2.a) Y avait des choses que je pouvais faire 
et des choses que je pouvais pas faire. 
b) Pas le droit de taper. Pas le droit d'aller 
au WC sans demander la permission. On 
lève la main. On attend son tour. 
3.a) Il faut respecter les autres. 
4.a) Oui, parce que comme ça on fait pas 
des choses qui sont dangereuses. 
b) J'aimais toutes les règles parce que 
c'était vrai ce que les adultes disaient. 
5.a) La maîtresse. 
b) Oui, je peux. 
c) On fait des photos puis des photocopies 
qu'on accroche dans la classe. 
6.a) Ne pas s'enfuir de la maison ni de 
l'apems. Parce que quelqu'un peut te 
prendre ou peut-être que tu vas n'importe 
où et tu sais plus où tu es. 
7.a) Lever la main pour parler. Parce que si 




b) Dans les bus. Pas le droit de crier, de 
courir. À la Migros, on peut pas faire des 
roues. On peut pas tout toucher, sinon ça 
tombe. 
2.a) Non. 
b) On pouvait pas taper, pas courir dans les 
corridors, pas crier dans l'école. 
3.a) Des choses qu'on peut faire et d'autres 
qu'on peut pas faire. 
4.a) Oui, ça sert à dire ce qu'on doit pas 
faire. 
b) Non. 
5.a) La maîtresse 
b) Non 
c) La maîtresse elle le disait et c'était écrit 
et dessiné. On a pris les photos de ce qu'on 
devait pas faire. 
6.a) Rester avec maman dans le bus et pas 
descendre à un arrêt sans elle 
7.a) Ne pas faire de croche-pattes parce 




b) À la maison. 
2.a) Oui. 
b) Pas sortir des jeux quand on a pas 
beaucoup de temps. On avait pas le droit 
de faire trop de désordre. 
3.a) Les règles de vie c'est normal. 
4.a) Non. 
b) J'étais contente. 
5.a) La maîtresse 
b) Non. 
c) Elle dit aux élèves on fait comme ça. 
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Les élèves, ils peuvent rien commander. 
Même si la maîtresse n'était pas là. 
6.a) À la maison d'Espagne, il faut pas 
gicler avec l'eau de la piscine sur une 
maison de quelqu'un d'autre, sinon les gens 
vont nous engueuler et après, on peut plus 
utiliser la piscine. 
7.a) Ne pas taper. Sinon, si on tape au 
ventre, ça fait mal au petit corps. 
Je 
1.a) Non, 
b) Des fois, je peux pas toucher des 
choses. Ä la maison, je peux pas toucher la 
tortue. Si je la touche, je dois me laver très 
bien les mains. Au toboggan, dans le parc 
ou à la piscine faut attendre qu'il ait repris 
son souffle. Pas toucher les vitres quand 
elles sont cassées. 
2.a) Oui. 
b) Pas courir dans la classe. Pas taper les 
gens. Pas pousser. Pas manger les choses 
des autres sans demander la permission. 
3.a) Il faut respecter les choses. 
4.a) Non, seulement respecter. 
b) J'étais un peu fâchée d'être à l'école. 
5.a) La maîtresse. 
b) Des fois les élèves peuvent décider des 
règles avec la maîtresse. 
c) La maîtresse disait les règles. 
6.a) De pas courir partout sinon on peut se 
perdre et peut-être que des hommes 
prennent les petites (filles). 
7.a) Dire ce qu'il se passe à la maîtresse 
même si l'autre dit que si on le dit il nous 
donne une claque. 
As 
1.a) Oui 
b) Pas voler. Pas le droit de faire 
l'imbécile. Pas crier. Si on crie très fort à la 
maison, y aura la police. Si y a pas de 
surveillant à la piscine on a pas le droit d'y 
aller. 
2.a) Non. 
b) On a pas le droit de s'en ficher de la 
maîtresse. J'avais le droit de jouer. 
Chuchoter. Lever la main. 
3.a) Je sais pas. 
4.a) Je sais pas 
b) J'étais pas fâché. 
5.a) La maîtresse. 
b) Non. Ensemble? Non. 
c) Y avait des photos. Des fois je les 
voyais. 
6.a) Pas le droit de taper. Parce que c'est 
méchant. 
7.a) Je peux jouer. Parce que j'aime jouer. 
Ne 
1.a) C'est quelque chose qu'on dit et qu'on 
doit faire. 
b) Au travail de mon père. Il doit écrire et 
lire. 
2.a) Oui. 
b) Faut faire son travail. Les grands 
devraient faire tous le même travail. 
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3.a) C'est quelque chose qu'on doit faire. 
4.a) Oui, c'est utile pour apprendre. Sinon 
on sait rien. 
b) J'aime pas l'école. Je suis fâché de tout 
ce que je dois faire à l'école. 
5.a) La maîtresse 
b) Avec la maîtresse, oui. Je peux pas 
décider d'une règle tout seul. 
c) Elle le dit. 
6.a) De pas dépasser les barrières sinon on 
est hors de la maison. 
7.a) Pas dépasser les limites dela cour 
sinon on est trop loin de l'école et la 
maîtresse nous punit.
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N°3 Canevas du post-test 
Introduction 
Au début de l'année, quand tu venais de recommencer l'école après les grandes vacances d'été, 
je t'ai posé des questions sur les règles de vie de la classe. Maintenant je vais te reposer des 
questions sur les règles de vie de la classe et aussi sur le conseil de classe qui a lieu le jeudi. 
Tes réponses vont m'aider pour le travail que je fais dans mon école. Ce qui m'intéresse, c'est 
de savoir ce que tu penses toi. Il n'y a pas de réponse juste ou fausse. Dis-moi simplement ce 
que toi tu penses. Les réponses que tu me donnes resteront anonymes; anonyme, ça veut dire 
que personne ne saura ce que tu as répondu sauf moi.  
• Laisser du temps pour que naisse une réponse 
• Possibilité de revenir à une question ultérieurement 
Questions Mots-clés 
1. Le terme « règle » 
a.) D'après toi, où y a-t-il des règles? À quels moments? À quels 
endroits? 
Relance: Si X me répond à l'école: « Oui, à l'école mais on va en 
parler après, y a-t-il d'autres endroits et d'autres moments où tu 
dois respecter des règles? Où? Quand? 
b.) De quelles règles s'agit-il? 
Relance: Tu peux me donner un exemple? 
c.) Comment connais-tu ces règles? 









2. Les règles de vie en classe 
a) Est-ce que tu as déjà entendu parler des règles de vie de la 
classe depuis que tu es dans cette classe cette année?  
b) Peux-tu me raconter à quels moments tu en as entendu parler? 
Relance: Est-ce que tu en as entendu parler seulement une fois ou 
plusieurs fois. Etais-tu seul ou c'était avec toute la classe? 
c.) Peux-tu me dire quelles règles de vie de la classe tu connais? 
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Questions Mots-clés 
3. Signification règles de vie de la classe 
a) Qu'est-ce que ça veut dire pour toi une règle de vie? 
Relance: C'est quoi pour toi une règle de vie? Si tu devais 





a) Les règles de vie de la classe, tu penses que ça sert à quoi? 
Relance: Est-ce que c'est utile ou inutile? Pourquoi selon toi? Si 
réponse = utile → Est-ce que c'est pour aider la maîtresse? Les 
élèves? 
b.) Est-ce que tu te souviens d'un moment, cette année, où tu étais 
content ou fâché qu'il y ait une règle ou des règles dans la classe? 
Peux-tu me raconter pourquoi tu étais content ou fâché? 
Relance: Un moment où tu as trouvé qu'une règle ou des règles 
était utile(s) ou inutile(s)? 






Utilité VS inutilité 
5. Décision des règles 
a) D'après toi, qui a décidé des règles de vie de la classe cette 
année? 
Relance: Qui a fait les règles? Les adultes? Les enfants? Ou les 
deux ensemble? Peux-tu me donner un exemple? 
b) Est-ce que les élèves ont pu décider des règles? Peux-tu me 
donner un exemple?  
Relance: Toi, par exemple, as-tu pu décider d'une règle? 
c) Comment est-ce que les règles de vie ont été faites à l'école 
cette année? 
Relance: Peux-tu me raconter comment les règles ont été décidées 
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Questions Mots-clés 
6. Importance des règles à l'école 
a.) Quelle est la règle de vie de la classe la plus importante pour 
toi? Pourquoi? 
Relance: Peut-être que s'il n'y avait pas cette règle la classe ne 





7. Représentations du conseil 
a.) Que peux-tu me dire sur le conseil du jeudi après-midi? 
Relance: Selon toi, que fait-on au conseil, que se passe-t-il? 
Pourquoi la classe se réunit-elle? Qu'est-ce qu'on y fait? 
b.) D'après toi, le conseil du jeudi après-midi a été utile pour 
décider des règles de vie de la classe? Pourquoi? 
Relance : Le conseil a-t-il aidé la classe à décider des règles de 
vie? 
c.) Quelles règles de vie de la classe as-tu pu proposer lors du 
conseil? 
Relance: Est-ce qu'il y a des règles de vie que tu as dit au conseil 
et que tu as retrouvé dans les règles affichées au tableau noir? 
d.) Si tu pouvais rajouter une règle de vie de la classe, laquelle 
rajouterais-tu? 
Relance: Trouves-tu qu'il manque une règle de vie de la classe? 
e.) Est-ce que tu voudrais dire encore quelque chose sur les règles 
de vie de la classe ou sur le conseil? 
(Cadre scolaire pour 
















Est-ce que ça a été pour toi ce moment de discussion avec moi? 
Je te remercie beaucoup pour tes réponses. Elles vont m'être très utiles pour mon travail. Je te 
rappelle que tu n'as pas à te faire de souci, les réponses que tu m'as données restent entre toi et 
moi. Dans quelques mois, juste avant Noël, je vais à nouveau te poser des questions comme 
ça j'aurais tout ce qu'il me faut pour mon travail.  
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N°4 Retranscription du post-test 
Mat 
1.a.) Au trottoir.  
b.) Je sais plus. 
c.) Je sais pas. 
2.a.) Ouais. 
b.) Moi: “Tu te rappelles des règles que j'ai 
affichées au tableau noir?” Oui. 
c.) Si la maîtresse elle est en train de parler 
à quelqu'un, on attend qu'elle a fini de 
parler. 
3.a.) Je lui dirais de respecter qu'est-ce qui 
est marqué. 
4.a.) Oui, ça sert à quelque chose. Pour 
respecter qu'est-ce qui est marqué. Ou 
sinon si on respecte pas ben on est punit. 
b.) Non. 
5.a.) La maîtresse. 
b.) Oui. Moi: “Tu peux me donner un 
exemple?” Je sais pas. 
c.) Question oubliée. 
6.a.) De pas taper. 
7.a.) On a discuté. On pouvait écrire des 
billets pour dire quelque chose à quelqu'un. 





1.a.) À l'école, à l'APEMS et à la maison. 
b.) Pas dire des gros mots, pas taper des 
gens, pas dire des méchancetés. 
c.) Ma maman et mon papa et parfois dans 
la rue je vois des gens qui disent faut pas 
taper. 
2.a.) Oui. 
b.) Parfois y en a au vestiaire qui lance des 
chaussures et après la maîtresse elle dit 
quelque chose pour qu'ils arrêtent de faire 
les fous. 
c.) Quand la maîtresse parle il faut pas 
parler en même temps, il faut lever la main 
et attendre son tour.. 
3.a.) Ça veut dire qu'il faut pas faire des 
bêtises. 
4.a.) Ça sert à pas taper les gens et pas 
faire de bêtises et après la maîtresse elle se 
fâche et elle est triste parce qu'elle veut pas 
avoir des enfants qui sont comme ça. 
b.) Je suis fâchée parce que parfois y a des 
filles qui sont ensemble et qui disent des 
choses sur ma copine et pis moi et moi 
j'étais triste. Moi: “Ce que tu me dis là, est-
ce que ça fait partie d'une règle de vie de la 
classe ?” Je sais pas. 
5.a.) La maîtresse et pis...toutes les 
maîtresses et y a des enfants qui disent la 
même chose que les maîtresses et parfois 
ils font pas. Parfois la maîtresse elle dit 
quelque chose et parfois les enfants disent 
c'est vrai, c'est vrai et pis parfois ils le font 
pas. Moi: “Ils ne respectent pas '” Non. 
b.) Non. 
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c.) Je sais pas. 
6.a.) Faut pas crier. 
7.a.) Je trouve que c'est bien parce que y a 
des gens par exemple qui veulent pas dire 
qu'il m'a tapé, ils veulent pas dire alors ils 
écrivent sur un papier et ils mettent dans la 
boîte à paroles  et y a des enfants qui 
veulent pas rester avec quelqu'un, ils 
arrivent pas bien à le dire alors ils préfèrent 
l'écrire dans le papier. 
b.) Oui mais j'arrive pas à dire pourquoi. 
c.) Je me rappelle plus. 
d.) Je trouve qu'y a tout ce qu'il faut. 
e.) Non. 
Re 
1.a.) Sur la route. Dans les magasins. 
b.) Faut pas courir partout, pas faire du 
bruit. 
c.) Je les connais parce que j'ai vu. 
2.a.) Oui. 
b.) Pendant le conseil. Moi: “Est-ce que tu 
étais toute seule ou il y avait d'autres 
personnes ?” On était plusieurs. Tous les 
autres de la classe. 
c.) Pas courir dans les corridors. Pas crier. 
Moi: “Tu te rappelles de celles que j'ai 
affichées au TN?” Ecouter celui qui parle, 
lever la main si on veut parler. 
3.a.) Je sais pas. 
4.a.) Oui, ça sert à pas se faire mal 
b.) Non. 
5.a.) Les maîtresses. 
b.) Oui, pendant le conseil. 
c.) Moi: “Une fois je suis venue avec un 
grand papier, qu'est-ce que j'ai fait ?” Tu as 
écrit des choses. (la sonnerie de la récré 
nous interrompt). 
6.a.) Pas taper. Moi: “Pourquoi ?” Pour pas 
aller à l'hôpital. 
7.a.) On a lu la boîte à paroles. Parler des 
règles. 
b.) Oui. Moi: “Pourquoi ?” Je sais plus. 







2.a.) Dans cette classe non mais dans la 
classe de français. 
b.) Moi: “Tu te souviens des règles 
affichées au tableau noir?” Oui. 
c.) Pour prendre la parole faut lever la 
main. Il faut parler doucement au vestiaire. 
3.a.) Les règles de la vie c'est la maison et 
la classe. Je dirais à ma copine, tu dois pas 
faire ça et ça non plus et tu dois respecter 
les bricolages. 
4.a.) Je sais pas. Pour qu'on apprend. Pour 
que quand on est grand, on se rappelle et 
on fait pas des bêtises.  
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b.) Moi, au début de l'année j'étais timide 
parce que y avait des enfants différents de 
l'autre classe. 
5.a.) Dieu. C'est le concierge. 
b.) Moi: “Est-ce que toi tu as pu décider 
d'une règle?” Non. 
c.) Je ma rappelle plus. 
6.a.) 
7.a.) On a lu. On a fait les billets. 





1.a.) et b.) Il faut toujours regarder dans 
l'autoroute. À gauche et à droite. Faut 
donner la main à nos parents pour passer la 
route. Faire beaucoup attention. Aussi faut 
attendre que les voitures s'arrêtent pour 
passer. Et surtout il faut toujours toujours 
regarder partout avant de passer.  
c.) La police elle nous a montré dans la 
classe enfantine. 
2.a.) Pas courir. Pas crier très fort. Moi: 
“Donc tu en as entendu parler ?”. Oui. 
b.) Je me rappelle plus. 
c.) Pas taper les autres dans la classe. Moi: 
“Tu te souviens les règles que j'avais 
affichées au TN ?”. Oui. Se préparer en 
silence. Pas échanger les fiches. 
3.a.) C'est respecter les autres. 
4.a.) ça sert à rester sage, tranquille 
et...c'est ça. 
b.) ça va. Moi: “Il n'y a pas de moments 
qui t'ont marqué ?”. Non. 
5.a.) Les maîtresses. 
b.) Oui. Comme on avait fait dans la boîte 
à paroles, on avait choisi des choses pis 
après tu en avais choisies quelques unes. 
Moi: “C'était quand on avait écrit sur le 
grand papier c'est ça?”. Oui. 
c.) Vous avez choisi entre toutes. 
Valentine, Patricia, Christiane (les 
maîtresses), vous avez choisi qu'est-ce que 
vous allez mettre et vous vous êtes mises 
d'accord. Moi: “Est-ce qu'on vous a 
demandé votre avis, de l'aide pour décider 
les règles de vie de la classe ?” Je me 
rappelle plus. 
6.a.) Pas courir dans la classe, on peut se 
blesser à la jambe et on peut tomber contre 
les tables et les chaises. 
7.a.) On ouvrait la boîte à paroles pour 
mettre les billets. Moi: “Pour mettre les 
billets ? Est-ce qu'on mettait les billets 
dans la boîte pendant le conseil ?” Non, les 
autres jours quand t'étais pas là on mettait 
les billets et après au conseil tu ouvrais la 
boîte et tu lisais tous les papiers des autres. 
b.) Oui. Moi: “Pourquoi?” Grand silence. 
Moi: “tu sais plus pourquoi ?” Non.  
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c.) Oui. Je me rappelle plus mais je sais 
que j'avais demandé un truc. Moi: “Et puis 
après tu as retrouvé affiché sur le TN ?” Je 
pense que oui. 
d.) Pas lancer les boules de neige sur les 
autres à la récré, un truc comme ça. 
e.) Non. 
As 
1.a.) On doit pas se bagarrer. Moi: “Où est-
ce qu'on doit pas se bagarrer ?” À la récré 
et dans la classe. Moi: “Et en dehors de 
l'école et de la classe ?” Dans des autres 
endroits. À la maison. Faut pas qu'on se 
bagarre. 
b.) Pas se bagarrer. 
c.) parce que y avait quelqu'un une fois qui 
m'avait invité à la maison et y a des gens 
qui se sont bagarrés, j'avais vu. Et après ils 
ont arrêté. 
2.a.) Oui. Faut pas se balancer. 
b.) Y avait des autres personnes. (il me 
donne le prénom de plusieurs copains). 
c.) Pas crier. Que rester dans le vestiaire 
parler et pas se toucher dans le vestiaire, 
on doit s'habiller calmement. 
3.a.) Je lui dirais il faut pas faire ça. Moi: 
“Tu lui dirais les choses qu'on doit pas 
faire, c'est ça ?” Oui. 
4.a.) Oui. Moi: “Pourquoi il y a des règles 
de vie dans la classe ?” Parce que si on les 
fait ben on n'a pas le droit. Moi: “D'accord, 
des choses qu'on n'a pas le droit de faire, 
c'est ça ?” Oui. 
b.) Plutôt content. 
5.a.) Je sais pas. 
b.) Non, c'est les maîtresses. 
c.) Je me rappelle plus. 
6.a.) De pas se bagarrer tous les jours 
quand on va à l'école. 
7.a.) On écrivait dans le panneau et y a 
avait des gardiens du temps et on devait 
lire sur le panneau. On devait ouvrir le 
conseil et le fermer. On devait mettre en 
place le panneau. 
b.) Oui. Moi: “Tu sais pourquoi ?” Non je 
sais pas. 
c.) Moi: “Tu sais un jour je suis venue 
avec une grande feuille pour écrire les 
règles, tu te rappelles ?” Oui. “Est-ce que 




1.a.)+b.) Chez nous, on doit faire une règle 
de pas chicaner notre grand-père ou notre 
grand-mère. Au restaurant. On doit pas 
jouer avec les services, on peut couper 
quelqu'un avec le couteau et on doit pas 
jouer avec la nourriture. 
c.) Quand j'étais petit ma grand-mère et ma 
maman elles m'ont appris. 
2.a.)  Oui.  
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b.) J'en ai entendu parler 9 fois. Moi: 
“Comment tu sais que c'était neuf fois, 
t'arrives à me dire ?” Non, c'est trop dur. 
c.) Pas courir et la deuxième c'est pas 
taper, on doit juste faire ce que la maîtresse 
elle dit. Moi: “Et tu te souviens de 
quelques règles que j'ai afichées au TN ?” 
Ouais, respecter la maîtresse et les 
camarades. Pas courir dans les corridors. 
3.a.) Pour moi, c'est bien parce qu'on peut 
se faire mal, on peut peut-être mourir ou 
on peut se blesser, on doit aller chez le 
médecin. 
4.a.) Pour apprendre à pas taper, pas faire 
des coups de main, pas courir. 
b.) Des fois quand on est très très fâchés 
ben on doit se re-éloigner de la personne 
avec qui on est fâché et après on peut 
tranquillement se réchauffer pour être plus 
en forme et c'est tout. 
5.a.) La maîtresse. 
b.) Non. 
c.) Moi: “Elles viennent d'où ces règles ?” 
Des enfants. Moi: “Donc les enfants ils ont 
quand même pu décider ?” Ouais. 
6.a.) Pas taper. Des fois moi je dis à 
quelqu'un qui tape toujours “arrête” et des 
fois il se tourne, il fait exprès de mettre sa 
main comme ça pour me taper. C'est très 
très énervant. 
7.ha.) Moi j'aime bien quand on fait la 
boîte à paroles. 
b.) Oui, très utile. Parce que des fois moi je 
dis “arrête, c'est les règles de classe” et 
après il oublie ça et après  c'est un tout 
petit problème pour eux, ils sont punis. 
Moi: “Et le conseil il sert à punir ?” Non, à 
apprendre. Moi: “À apprendre quoi ?” 
Comment on se comporte. 
c.) Non. Moi: “Tu te rappelles quand j'ai 
écrit toutes les règles de vie...tu n'avais pas 
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N°5 Dispositif du conseil 
Espace 
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Le cahier des conseils (écriture immédiate et à posteriori) 
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N°6 Retranscription partielle des conseils de classe11 
Conseil n°1 – 13.09.12 
Nous prenons place dans le conseil. J'ai disposé les tables et les chaises de sorte que tout le 
monde soit assis en cercle et voit le panneau. 
J'annonce le but du conseil aux élèves: Parler des règles de la classe pour mieux les 
comprendre et pour avoir une bonne ambiance de travail. J'ajoute que l'enregistreur est là 
(placé au milieu du cercle) pour mon travail car j'ai besoin de garder une trace de ce qu'on dit. 
J'explique comment le conseil fonctionne. Lecture collective du panneau et écriture, à savoir: 
Conseil n°... → date → ordre du jour → présidente/secrétaire → absents. 
J'annonce que toutes les personnes présentes au conseil ont deux droits: 
Droit à la parole. Droit à l'écoute. Petite expérience sur ce que signifie écouter. Une élève 
sort. Quand elle revient, elle veut dire quelque chose mais trois élèves ont été désignés pour 
l'interrompre. Beaucoup de rires. Quatre élèves sont sortis du conseil après de nombreux 
avertissements. Ils descendent dans la classe d'enfantine. 
Après la sortie des quatre élèves, explication de ce que signifie voter. Un vote. On vote 
l'emplacement des tables et des chaises. 9 POUR / 7 CONTRE. Disposition maintenue. 
Clôture du conseil. 
Conseil n°2 – 20.09.12 
Prise de notes durant le conseil: Les quatre élèves sortis au dernier conseil n'ont pas pu faire le 
premier vote.  Tim dit: “Si on veut voter il faut écouter et obéir.” Léa dit: “Si on a envie de 
dire quelque chose, on a envie d'être écouté”. 
Prises de notes à posteriori: 
Les élèves mettent eux-mêmes les chaises en cercle et poussent les tables. À améliorer → 
collaboration dans la mise en place du conseil. John met en place le panneau du conseil (à 
refaire). 
Nous ouvrons le conseil avec le courant de la communication (fonctionne bien, chacun joue le 
jeu, bonne écoute). Dorénavant, nous ouvrons et fermons le conseil de cette manière. Bref 
rappel de ce que c'est le conseil. Ecriture panneau par les élèves. Lecture panneau par un 
élève.  
                                                
11 Tous les prénoms sont fictifs 
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Albert (élève difficile à canaliser) souhaite écrire l'ordre du jour du prochain conseil: D'accord 
(est-ce que ça peut devenir son futur métier ?) 
La présidente (Valentine Rey) instaure les 3 avertissements. Deux élèves reçoivent 1 
avertissement. 
Luc et Lisa dérangent tout au long du conseil “discrètement” et ma praticienne formatrice leur 
demandera leurs agendas et les gardera un moment après la classe pour parler avec eux. 
Retour conseil n°1: 
Tim: “Nous on n'a pas pu faire le vote car on a été puni la dernière fois. 
Alice: “Pour pouvoir voter, il faut obéir et écouter.” 
Les règles à la ferme: 
Tous les élèves sont d'accord avec les règles explicitées par Bruno (animateur de la ferme 
pédagogique). Ils trouvent qu'elles sont utiles. 
Conseil n°3 – 04.10.12 
Avertissement: Albert / Mélissa 
Les métiers du conseil 
Ouverture du conseil: Zoé 
Ecriture sur le panneau: Matthias 
Lecture du panneau: Tim 
Gardien du temps: Natalia 
Vote pour le lecteur du panneau: 2 POUR / 12 CONTRE 
La mise en place du conseil et l'ouverture, bien passé bien que ça prenne beaucoup de temps. 
Mais pas de débordements. 
Lecture de ce qui s'est passé au conseil n°2 (à synthétiser davantage pour le prochain conseil). 
Présentation des métiers du conseil (c.f liste) 
Comment savoir à quel conseil nous sommes? →  se référer au cahier des conseils ou au 
nombre de rouleau. 
Albert demande s'il peut être le lecteur du panneau pour chaque conseil. Vote. Le conseil n'est 
pas d'accord. Le métier du lecteur de panneau reste ouvert à tout le monde. Un élève explique: 
“Si c'est Albert qui lit à chaque fois après les autres ils ne pourront jamais lire et c'est pas 
juste.” 
Début d'écriture des règles de vie en classe.  
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On continue jeudi prochain. Attention, jeudi prochain, 2 choses seulement à l'ordre du jour: 
Les règles que l'on énumère + explique et la boîte à paroles (on continue de lire les billets) 
Les règles de vie énumérées par les élèves: 1. Lever la main. 2. Bien écouter. 3. Pas parler 
quand la maîtresse parle. 4. Obéir à la maîtresse. 5. Pas crier. 6. Respecter ses camarades. 
Les 3 messages de la boîte à parole qu'on a pu lire: 
Solange: (bonne idée d'écrire son prénom comme ça la présidente peut demander à la 
personne si elle veut qu'on lise ou non) 
“Pourquoi on n'est pas plus que 4 au bureau?” 
Albert: A dessiné. Il aime bien Aline. Il se gêne en l'exprimant. 
Jessy: A dessiné de nombreux coeurs car elle est contente d'être à l'école, de découvrir de 
nouvelles fiches...Autocritique: Les élèves n'ont pas reçu assez d'outils, ils ont besoin des 
billets du conseil coopératif afin d'avoir un cadre pour s'exprimer →  “Je félicite...Je suis 
fâchée 
parce que...Je remercie X parce que... 
Pas facile ce premier essai d'ouverture de boîte: Pas assez de temps. Procéder à la lecture des 
mots en premier et y consacrer 20 minutes au max. 
Fermeture du conseil: OK. 
Conseil n°4 – 11.10.12 
Avertissement: Tim / Serge / Nelson / Albert 
Luc ouvre le conseil. On lit tous les mots de la boîte à paroles. J'explique et je montre une 
première fois les nouveaux mots pour la boîte à paroles. 
2 questions de Flora: 
1. Pourquoi est-ce qu'on a la boîte à paroles? 
2. Pourquoi est-ce qu'on fait le conseil?  
Ces questions débouchent sur une discussion. La boîte à paroles est là pour dire des choses 
qu'on a pas le temps de dire avec la voix (Agnès). Pour dire des choses qu'on trouve difficile à 
dire en face de quelqu'un. 
J'explique la raison du conseil. Aïe! Autocritique: Est-ce que ce conseil fait sens? Est-ce que 
je garde le sens du conseil pour moi toute seule? Est-ce que les élèves sont avec moi?  
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Conseil n°5 – 1.11.12 
Remarque précédent le conseil: “Hé! On n'a pas fait le conseil!” (Flora) 
Avertissement: Luc / Serge 
Mélissa ouvre le conseil. 
Solange est gardienne du temps, aujourd'hui le conseil est plus court, elle doit surveiller que la 
grande aiguille ne dépasse pas le 7. Le conseil durera une demi-heure. 
Critique personnelle: Trop de matière à l'ordre du jour! 
Nous avons fait un mini-retour du conseil n°4. 
J'ai montré les 7 règles qui seront affichées dès lundi en classe. Je les ai annoncées comme 
“les règles que l'on va travailler et s'entraîner à respecter ensemble” (à ré-expliciter?) 
On a abordé une question du livre de philo pour enfants: “Dois-tu toujours obéir à tes 
parents?” 
Aïe! Pas le temps, trop de stress. 
J'ai annoncé que lundi je présenterai les nouveaux billets pour la boîte à paroles. Positif: Tous 
les élèves semblaient très concernés par la boîte. J'avais vu qu'elle était vide avant de débuter 
le conseil et donc je ne l'ai pas prise au conseil et tous m'ont demandé si je l'avais ouverte, s'il 
y avait qqch à l'intérieur. 
Désormais, il y aura 4 thèmes pour l'écriture des billets 
1. Remerciements (merci) 
2. Félicitations 
3. Fâché, triste, pas content...(dessin d'un smiley pas content) 
4. Discussion (pour poser des questions sur un thème libre) 
Discussion sur l'obéissance: On parle d'obéir aux parents. “Il faut obéir aux parents parce 
qu'ils sont grands” (Rina) “Non, on doit pas toujours obéir aux grands” (Tim) “Pourquoi?” 
(moi). “Parce que parfois ils disent des mauvaises choses.” 
Jeu de rôle sur le pardon (vient de la discussion “se faire punir par les parents si on casse 
qqch”, “oui, mais si on n'a pas fait exprès?” “On peut réparer” “On dit pardon” Serge: “Faut 
regarder dans les yeux”. 
Donc jeu de rôle pour voir ce que ça change de regarder dans les yeux ou non. 2 E jouent la 
scène en se regardant pas, puis en se regardant. Beaucoup de rires, confusion... 
Clôture du conseil rapide mais sans débordement. Les E se sont bien comportés malgré le 
stress du temps qui a passé trop vite. J'ai l'impression qu'ils se sentent en sécurité.  
À la conquête des règles de vie de la classe ! 
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Conseil n°6 – 8.11.12 
Avertissement: Albert / Serge 
J'annonce les métiers des élèves. Angélique met le panneau en place. Matthias ouvre le 
conseil. Tim vient compléter le panneau. Antoine lit le panneau et Albin se charge du contrôle 
du temps. 
À l'ordre du jour: Rappel des règles, la boîte à paroles, “Doit-on obéir aux parents ?” 
Je montre les règles qu'on a décidées ensemble (affichées au TN). Je les lis et annonce aux 
élèves que s'ils ont des questions, ils peuvent les poser. Aïe, mauvaise idée car beaucoup 
d'élèves veulent s'exprimer sur les règles mais pas pour clarifier des choses mais plutôt pour 
donner des exemples, dire ce qu'il faut faire ou non. J'ai l'impression qu'on répète ces choses 
depuis tellement longtemps mais que ça reste de la théorie et qu'en pratique, rien ne bouge. 
Est-ce qu'ils réfléchissent ? Oui mais est-ce que moi, enseignante je les guide vers une 
réflexion par rapport à ces règles ? J'ai davantage l'impression de les conditionner, de les avoir 
programmer à sortir des réponses toutes faites. Je ne me sens pas à l'aise, pas cohérente avec 
le projet, impression de plus savoir où l'on va, où je vais. 
Ouverture boîte: Ila attendent ce moment avec impatience, comme s'ils avaient soif de 
s'exprimer et de voir que leur parole est prise en compte ! Le système des nouveaux billets est 
positif, les élèves se remercient, se félicitent. Mais ! Au secours ! Déjà la in du conseil et on 
n'a même pas pû aborder la question sur l'obéissance. 
Pour le prochain conseil: Boîte à paroles + Discussion sur la question “Doit-on obéir aux 
parents” et c'est tout ! 
Conseil n°7 – 15.11.12 
Avertissement: 2 Albert 
Distribution des métiers d'élèves (beaucoup de succès). 
Ouverture du conseil par Albert, très bien passé. 
Avant le conseil, un conflit a éclaté à propos de la porte de la classe. Je dis: “ Est-ce qu'on 
peut en parler au conseil?” Acquiescement des deux filles. On en parle donc au conseil. Je ne 
demande pas aux élèves de dire qui est coupable, qui a fait la faute mais simplement 
d'exprimer ce qu'il s'est passé. Les trois élèves concernés exposent le problème et j'en prends 
note dans le cahier. Les élèves rappellent que la porte doit se fermer doucement sinon on peut 
faire mal à quelqu'un qui est derrière. Je conclus en disant que je ne veux plus que ça se 
reproduise.  
À la conquête des règles de vie de la classe ! 
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Ouverture boîte à paroles. ok. Moment très silencieux, les élèves sont attentifs. 
Discussion: “Dois-tu toujours obéir à tes parents ?” 
J'ai l'impression de discuter avec les élèves les uns après les autres et que la discussion de 
groupe n'existe pas encore. Suis-je trop présente ? Est-ce que j'interviens trop ? 
Sujet “lourd” mentionné par un élève: Les parents qui ne peuvent plus s'occuper de leurs 
enfants car ils boivent trop. 
À propos des règles: Ce matin, au vestiaire, deux élèves se disputent. Je les appelle 
tranquillement et on lit ensemble la règle du vestiaire affichée au TN. Ils se calment, ils sont 
attentifs et repartent après avoir tous deux entendu la règle et s'être engagé à faire un effort. 
Cet affichage au TN deviendra-t-il un outil de médiation pour justement remédier au chaos de 
la classe (c.f: livre - Catherine Pochet). 
Conseil n°8 – 22.11.12 
Avertissement: Albert 
Jessy met en place le panneau, Mégane est gardienne du temps, Alain ouvre le conseil, 
Mélissa écrit sur le panneau et Manon est lectrice. 
Comme il y a une nouvelle élève dans la classe, nous lui expliquons le fonctionnement du 
conseil. Les billets, la boîte à paroles, ce qu'on fait durant le conseil, les métiers du conseil. 
Ce sont les élèves qui expliquent tout cela. 
Je fais un bref retour du conseil n°7 puis on ouvre la boîte à paroles. 
Ensuite on lit les règles affichées au TN pour la nouvelle élève et je lui explique chacune 
d'entre elle (l'élève est allophone). Je pose la question: “Et si on ne respecte pas les règles, que 
se passe-t-il?” J'explique à la nouvelle mais en m'adressant à toute la classe que la maîtresse 
donne d'abord des avertissements oraux puis elle enlève des boutons au loup (il y en a trois) et 
lorsqu'un élève n'a plus de boutons à son loup, la maîtresse lui demande son agenda et met 
une remarque. Si la règle continue d'être transgressée alors l'élève a une punition à faire à la 
maison. 
Avant de conclure, j'annonce qu'il ne reste plus qu'un conseil jusqu'aux vacances de Noël. Les 
élèves sont un peu déçus. Ma prafo intervient en disant qu'ils continueront les conseils après 
les vacances de Noël. Est-ce que ça se fera réellement ? Comment va-t-il évoluer ? Sur 
quelles bases ? C'est frustrant de mettre en place un conseil et de lâcher le projet après même 
pas trois mois.  
À la conquête des règles de vie de la classe ! 
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Conseil n°9 – 6.12.12 
Avertissement: Albert et Tim. 
Luc met en place le panneau, Bétina est gardienne du temps, Rina ouvre le conseil, Agnès 
écrit sur le panneau et Mégane est lectrice. 
On ouvre la boîte à paroles et une discussion commence au sujet du projet de la pièce de 
théâtre que nous présenterons aux parents à Noël. Tout le monde veut parler, je décide de 
faire un tour de parole. Mais pourquoi ne pas demander l'avis des élèves et même de procéder 
à un vote pour que le choix de la manière de s'exprimer soit décidé ensemble. C'est terrible, 
quand je suis dans la situation, j'ai l'impression de ne plus rien voir !!!J'avais prévu deux 
questions à débattre avec les élèves: 
1. Si tu pouvais rajouter une règle de vie de la classe, laquelle rajouterais-tu? 
2. Est-ce que les enfants sont les seuls à avoir des règles à respecter (relance: Comment c'est 
pour vos parents, ont-ils des règles à respecter) ? 
Malheureusement, nous n'avons pas eu le temps d'aborder ces questions. Le temps passe trop 
vite. Je suis fâchée de ne pas avoir réussi à mieux gérer le temps afin de pouvoir faire ce 
débat.  
À la conquête des règles de vie de la classe ! 
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N°7 Résumé des 9 conseils 
Conseil n°1  
Ma planification 
1. Explication du dispositif du conseil comprenant : ouverture du conseil, lecture du panneau, 
le cahier des conseils (voir le cadre du conseil plus haut).  
2. Explicitation du but du conseil : Elaborer les règles de vie de la classe, en parler, les 
travailler pour mieux les comprendre et mieux les respecter. 
3. Les droits du conseil : Droit à la parole + droit à une écoute attentive. Jeu de rôle pour 
illustrer ces deux droits. 
Déroulement réel 
1. Problème de discipline. Albert crie, tombe sans arrêt de sa chaise. Au final, toute la classe 
« dysfonctionne ». Quatre élèves décident eux-mêmes de descendre en enfantine pour se 
calmer. Ils ne finiront pas le conseil. 
2. Les droits du conseil ont été exposés mais le véritable but n’a pas pu être explicité. J’ai 
perdu le fil du conseil suite aux problèmes de discipline. Je n’ai donc pas clairement dit ce 




1. Introduction de la nouvelle ouverture du conseil : le courant de communication. 
2. Qui peut expliquer pourquoi on se réunit au conseil ? 
3. Les règles à la ferme. 
4. Présentation de la boîte à paroles. 
Déroulement réel 
On n’a pas rappelé la raison pour laquelle on se réunit au conseil.  
À la conquête des règles de vie de la classe ! 
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Conseil n°3 
Ma planification 
1. Introduction des métiers du conseil, ouverture de la boîte à paroles (voir le cadre du conseil 
plus haut). 
2. Retour sur le conseil n°2. 
3. Explication des 3 avertissements. 
4. Discussion sur les règles de vie de la classe. 
5. Liste des règles de la classe. Les élèves proposent, l’enseignante en prend sur le tableau 
noir. 
Déroulement réel 
Pas d’écarts notoires. 
Conseil n°4  
Ma planification 
1. Distribution des métiers du conseil avant l’ouverture. 
2. Introduction des quatre sortes de billets que les élèves utiliseront pour la boîte à paroles 
(voir le cadre du conseil plus haut). 
3. Suite écriture des règles de vie. Discussion pour décider des 10 règles de vie que l‘on garde 
et que l’on affichera en classe. 
Déroulement réel 
Rappel de la raison pour laquelle on se réunit au conseil. Le conseil va nous servir à expliquer 
les règles de vie de la classe. Une information que je pensais avoir donnée au début des 
conseils mais qu’en réalité j’ai omis de transmettre. 
Conseil n°5  
Ma planification 
1. Discussion à partir du livre « Le bien et le mal, c’est quoi ? » sur la question « Dois-tu 
toujours obéir à tes parents ? »  
À la conquête des règles de vie de la classe ! 
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2. Présentation des 7 règles sélectionnées par moi-même parmi toutes les règles proposées par 
les élèves une semaine plus tôt. J’ai présenté ces règles aux deux autres enseignantes au 
préalable afin qu’elles puissent me dire si les règles leur convenaient. À cette occasion, elles 
ont pu me rendre attentive de changer la règle « Je lève la main pour prendre la parole » avec 
« Je lève la main pour demander la parole ». 
Déroulement réel 
Pas d’écarts notoires. 
Conseil n°6. 
Ma planification 
1. Rappel des règles. Questions des élèves par rapport aux règles. 
2. Discussion du jour : « Doit-on toujours obéir à ses parents ? » 
Déroulement réel 
Mon idée diffère avec le besoin de la classe. Je souhaite que les élèves posent des questions 
sur les règles, pour clarifier ce qui n’est pas clair mais au lieu de ça, chacun veut expliquer les 
règles, ce qu’elles veulent dire. Je ne leur ai pas donné la place pour expliquer les règles, 
comme si j’étais déjà un pas en avant et que je ne suivais pas le rythme des élèves. J’ai 
manqué ce moment d’explication des règles alors que c’était là le projet que je poursuivais. 
Autocritique : Le fait d’être trop accrochée à mon programme m’a empêchée d’être à l’écoute 
du besoin des élèves et j’ai loupé une importante étape du projet que je poursuivais. » 
Conseil n°7  
Ma planification 
1. Un moment de réflexion autour de la règle « respecter ses camarades ». 
2. Discussion du jour : « Doit-on toujours obéir à ses parents ? » 
Déroulement réel 
Le moment de l’ouverture de la boîte à paroles a pris plus de temps que prévu. Un conflit a 
éclaté juste avant le conseil et nous l’avons réglé durant le conseil. Nous n’avons pas pu 
parler de la règle « respecter ses camarades ».  
À la conquête des règles de vie de la classe ! 
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Conseil n°8  
Ma planification 
1. Les élèves expliquent le conseil de classe à la nouvelle élève et les règles de vie de la 
classe. 
2. Annonce qu’il ne reste plus qu’un conseil, après ce sera les vacances. 
Déroulement réel 
On a reparlé d’un incident entre deux élèves. La boîte à paroles prend toujours plus de temps 
que prévu et ce moment est très apprécié par les élèves donc pas possible de l’écourter. Une 
partie des règles de vie ont été expliquées par les élèves à la nouvelle. J’ai expliqué moi-
même le reste car il ne restait pas beaucoup de temps. 




Pas d’écarts notoires.  
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N°8 Les 7 règles de vie de la classe 
  
À la conquête des règles de vie de la classe ! 
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Résumé 
Mettre en pratique un conseil de classe durant quatre mois dans une classe multiâge de 3ème - 
4ème H avec l’objectif d’expliciter les règles de vie de la classe aux élèves et de les élaborer 
avec ces derniers m’a permis de me faire une idée sur la manière d’utiliser cet outil. 
L’expérience m’a également servi à découvrir si le conseil pouvait faire évoluer les 
représentations des élèves concernant les règles de vie de la classe. L’enseignant peut imposer 
les règles aux élèves, les négocier avec eux ou utiliser, à la fois, la négociation et l’imposition. 
Je me suis dès lors demandé dans quelle mesure les règles pouvaient être élaborées et 
négociées avec la participation des élèves au lieu d’être imposées par l’adulte et ceci, dans le 
cadre d’un conseil de classe hebdomadaire. D’où ma question de recherche : 
 
Dans quelles mesures la pratique du conseil de classe peut-elle faire évoluer les 
représentations des élèves de 3ème H concernant les règles de vie de la classe ? 
 
Afin de répondre à cette question, je me suis basée sur quatre mois de pratique du conseil de 
classe pour parler des règles avec les élèves, sur un entretien (pré-test) conduit auprès des 
élèves avant de débuter les conseils et sur un deuxième (post-test) réalisé suite au dernier 
conseil. 
Mon analyse s’appuie sur trois concepts principaux : les règles de vie de la classe, le conseil 
de classe et les représentations des élèves. 
Pour finir, cette recherche m’a donné la possibilité de porter un regard critique sur ma 
pratique du conseil de classe. Un chapitre rend compte des difficultés et des biais que j’ai 
concrètement vécus, des points forts du conseil et des améliorations possibles. Si un 
professionnel de l’éducation est intéressé à instaurer un conseil de classe, il y trouvera 
quelques pistes d’action et de réflexion. 
 
Conseil de classe – règles de vie – loi - participation – pouvoir - représentation 
